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R SF NC ISlSe, te re censure tém"éraire. pAgitation.) deose réunir 7IL« Les citoyens, d.îait-il, ont le dleaîtIr-s faire intervenir la roaaté. La royau- communnications avec Paris par les.Chemin. ae
CHAMýàB 1 IIM IE . in y a ici tite question de légalité ; question (irait de lie réunir, die causer des atiaires llubhi- té ! m ,da r elle, la discussion n'est pas perlo- Fir et Daigenées liot interromipueas.

DsDUT:s.-sEA NCEaDEs '7 ET 8 hat tq mlque des d roits fonldamenLtux quoi ; il est bois qu'ils en, causent (Mouvement), mie enuoumnsère reOomnd upeil

DiiREiFEtR ER. et une question ae convenanlce parlementaire, et jamais je lie conte tric ri Nuvelle ., continuer. de conserver son attitude gsCvolutionnaiyem a
Ycuir nous conseillez de nous adresser aux tribu- sensation), jamais je lie porterai atteinte auix Tue e lse rnet atAlsrvl

DÉBAT SUR LES BANQUETS RÊPOR- naux pour la première. Nuit, c'eut à cette tri- denitimnls généreux qui poussent des citoyens à ---------- -- u- - teslcasaspennt atà.a éou

MlISTES.hunte Lque ldoit tse débattre ce qui touche aux 1Se réunsir et a be communiquer leurs isympattiies EILEO X Rti IN I e pepl e ls grds ccpen t -ts1.e

inért l is'ttch uju .'h droits politiques et à la constitution$: est-ce (que 1pougnileS." FULETruTR ODNAR eeule ouvenemrepvs op ire téprle

[L'immense itrtq. satce uor'hnvu1roe u ou., consentironis à rapetiber Voilà ce (que0disait alors !M. le ministre des 1txaNni, !20 IdAns, 18.18. rulamtói! auvridem e lap bique té.. - L

é vénemet ivenent debouevrses, la question, comme s'il s'aissait d'un bal public alairesi étranigèrea. -~~- ra t.ot rvr e use rl u

&france nouille'ie ce ons ,ace puiýstgad partsé ou de l'ouverture d'on mauvais lieu ! est-ce que Puisquel le proeèdent orateurtovi ulu IÊ U C B t apaepbite

agntlarévuti.deucetjo r, egqryett as e e Vouts croyez (que nous Conseirion,•u (le nous loi- choselde piquant a montrer d'accord sur ce point. La duelcce d'Orléanis, le comte de Pais, et

la révlutio. Nou r eto qe rails descenidre dans les lias côtés die la discuse-3M. de Rlémlusat ei M. Duchâtel, je demande o V IO p ra S admd eose eMues n

naunque d'e>lpace nours empiléèc le reP SIOn Ce q":! touche aut droit de póition des ci- moi, à M. ile:inisire de l'intérieur de S'entendre Nallleosporanes I a oichabretde utmas is ontt

du enierls ntéess la inu ryns debasqi n u leu iS avec M. le presidlent dut conseil. (Rires.-..Vive rejetés par lus chambrait et le 'peuple qui lem a

i a rese j Thr$ ;ms us croyonlillstde- Il y a eu confusion dans la discussion et Jolns approbation a -gauche.) imprud.nt envahies. La chambre des députrès s'est dédia-

vorpruieleiou é1rs ilsuivant denieusre les citations de M. 10 inistre de l'intérieur. La Je coinvienis que jamais est tunimot ipEet u - erannee arfuo edri d ous

lurd 'posto üomst u edr i 'uil a citée, ent ercet, ne reconntait pas, tn'ex- puhtiquec. M. la president (d ulceil en lfait 1 PhTO NN E i pe Cr 'abdwiqucte.t arla udroi dLorts

prraphe de (lel'adresse. Ce uanfgedis- pime as le droit d'atoriSer ou de nie pas aut- Pepreuvet. AMais lais.sons cela ; je dis que ba1 celipedadouiquer lya unesed'ran s.r

cous aum e li-mmeleslatsimprtnt toiber les réunions par lu police. Elle charge vous voulez separer le droit dod e e ri e LOUIS-PH ILIPPE DET RONE, Ldeduerpbiu epatpsàl as

et les que i mont amsettela révolulnon.] esauoitsVuncpaesdeminenrrebépdotblireiuqiuynvos eneeause.pblaidtsenur nfngeere, deàpte.Lachmbes'mtassbse u

V.Olo art-ese-,il y a (quet- ordre, rien lde pie; c'est tunsdroit de rép)rendsiien auc )Vous igurez-vo Il des 1 aIijourJ'hui, nmais IL)peuplu l'a envahie et empa&

rose oe , énible, je dirai nmmee d'Îhumiliant et lnon tunidroit de pré vention. citoyet.C.,dipe e. ieepaavant su r¿unir PROC[\.3A T ION IPUNE R EPUBLIQUE, ché (de procéder. Le Roi a quitté le palais des

ýr nois, -. % èreappelés ià défendre aujurd'huii Je sais que danls cran rcdn de juris- pour lier Iune peurI:Icpour exmmner les uw rEC, ETC.,Ltrc. Tuiee a 1 heure P. M. ewortepanr 4.0 gardles

eni14s, dix sel't a "è airtdutole prudence ont a cherché à établir que la1in ion Iirites d'unt caml'at ? Car, dnos Lutre .s.smeintionailes et pluieurs régimienits de cavalerie.,

julet, contre le ILvremn nnd ete ré- de mraintenir lordre impliquait lu droit d'intier- des citoyens n'onIt lPýs plus drl:ie se reumr L'e.quipage royal a passé pair les quais et n'est

vâili'èlen e tidrit (que j'i exereé sous la diction. pour dlcuter lesmén dm u lueq purn e e ni e- éur Neuypr nbrièed.Psy-

letariioni. à la veille de Ila inedtion dI (e juil- 1!AMais n'oublions pas que, dans ce pays, il y a unran.u Ap oai l .1 , l topsd igeotéé eiése

je(Mouvement génér:11.) J Ptat ian r'ue tendance générale à toutfihire dégýInérer en M uset anihs meuls tinre pas un slai'strnotr u le us

le l ,icosane pitlues les p51,;graves, et quie:.ion d(e police ; qu'on n'y peut révérer Dieu 1que je litve la gproutie Idu dio, e'est elle que --- p--a---s troupdi e frernient avec ële peps. Tu

Clndai nours relevionleefortjeté par la couronne obéir à sa conscience qu'avec la Iperission de je vous oppose. L1ce lht: , Les ugi:tritats du- Ls wle 'uoeapréspr Ltslestrouesunieinions nt co euplsenTeu.e

etqn us l nions qel ainlrna oie;e 's is u 'ntxequi auqo- vront aeiler à ce que l isetyn e sienit PaO Steameir Camibianparti de Lvrpile 27 Cde deunx c6tésdle laine--U guvernement fort

ne.ý Iaiserasit pioSs arrêter paredes ;Ibus Ide poul- rise las répression, oit est venu à vouloir empit- troublelr ss e reuir envlt 11112armnes danis évrier, nous sont parvenues samedcti par la voie s'org s.O rps n uulqesrl
voirs dans Ilacrriýre dle liberté où elle était en- chter die te réunsir. un11lico pub!ic, pour diel berer, et après avoir T'elé,gr:iphiqute de Troy. Ces nouve s us plande celle de(taï sUm.-Un irocesýsion

tree. (rés bien ! très bien ! Mais, S'il y ai des précédens en ce sens, il y averti les oibe.iers mumciplaux dut temps et diu Iont pris par su1rpriýe et (ion!t l nville ainej'ro-. egn nbossven epsepratl

J'a ais Phonieuirsode representler danisrcle t nlacuintre cette intierpretation ; la juiispr- ieu."fond-c iviiation. Le premier rpotTelegra- 1IòCne sur leurs épaules et chantallttfilanreil-

únin e snimn e apouato e ais ueneet lolin)d'ètre arrêtée, et je crois même L'assemblée contitua.-nte avait conmpnisque iphique -aieté très maigre. Il nOtduapprena;it lasse.--Il yia eu unetegrande eflitsion de sang et

d'en titre losivis à-visd (es memlbres lde la lque les dernières décisions; de la cour suprémie la liberte bans lu>mmoes de la réahieer n eît qu'uinc révolution venait d'éclater enI- runce , dans beauýouip d'endrous es itroupes ont reýfuse

c!iamiibre decs~déposés quii avaient maintenur le en sont venuies à reconnaître qu'on accordait un qu'une déri.ion;auia--l, à côté de'attin- que LouIýs Phi!ippe rivaiteté dertronlé, obligé lde d'agir contre le peuple.--Lu Peupla a fait. une

dwit parlementaire contre les Iprétentions d a poviteobtatecdcan ula erè-bution et Idu droit, dolino-à (des magistrats lai qutitter Pais iet du S'enfuir en Anlterr!"e ; qule le tentative pour entrer nu nuijmstère des Finances,

conirinne.il ion impliquait le droit de permettre ou de dé- mission dec % eiler à ce queh le, citoyvenlsne !soient (-omgle de- Paris aivait été proclameé roi et aussài qui n'a pas réussi.--Le tûcýin a sonné ·tutela
be d- vaté -ipusu àl uied tendre. pa trubls. r nzemniore inIterruierle qu'on avnit proclamé la république. journée dnn Paris. Le a uraIiComntaMCfIé

rekail y avait una colfit, et unge révolution Et combien d'industries imiporiantes, si vous droit duit pays. A l1.a place tie ces mots; Les Nous n'avons pas, cris devoir -ortir uni Extra a d'abord élà mentionné et rejeté parle peuple.
etai iminete. Seuatin.ìaccordez cette interprétation, dépendn bo aisrtiovnlvde eqele ioessmeivua, tere de wils plus circons- EnIsite Thier et Barrot (onl t é noemms mai@

Lis restauration,%*(,rlie de celte mnife'stationlumotent de! Fariibitraire : lPouverture de tle ne , tusoient fpas troublés,"il faut lire :." es Pré-tanciéd, et surtout moissconratoie.Cslspolmtosqilsapitnotdci

qi :,ait clé précédée d'un l rand éclat, qise sera atoridòe posr un maire, parce que -bon pro- Cela veilleront à ce que ]lis assemblées ne puis- details ta voie Télégraphique nous les Ci donnés r èes par le peuple.-Le général Lamonicière est

p'nlaisait danis les ci rcnstancies les plus dtilliIlles priótaire pensera bien, et telle atre sera reflu- 1 ent avoir lieu que Sous lest autorisation." samedi Soir dfaitsuntisecond lapport, et nous. nommé commandant des gardes nationales..

la restauiration, a resp:cté le droit. (Interrupition Sée parce qu'il pensera miai. En presence d'un Voilà à quoi vousl faites deecendre unt droit 1 0-tnouse empressons de les mettre soue lei yeux du Les placisards sont signés par Thiers etBqýrt.

au renIre.) tel arbitraire, je crois qu'il est urgea)t de rentrer litique, voilà à quel pomnt d'abaissement il eht publlic. Le peuple ai penetrù dans les cave& des Tuile-

Alenk.Tè bitu ! très bien! dans la veritable interpréiation de la lui de 17î90 descendu dans vols mains ! Uni droit essentiel Nos% lecteur@ savent ,que durant In dernière ries et distribue legs vine. A 4 heures P. M. la
.l.Odlloni Birrot, >':nireseatila mainjorité (A pprobation àl gauche.) n peut plus être execé que sous Il on'plimsir vacance parlementaire, l'opposition liberale eni 23 février on poeait que le pire était passé,

VG.us vous en] indIiý_nez: n'est-ce pals Là ime vé- Mais ce n'est pas tout: voici que argintennt de la police ! 'Merveilleux pays1, en effetl, que Franceý avait commencé unrsyzième d'agiCtt nmisà et eue et demie du Itoir, le botilevard

1 h riue ?. 0,i!(lui !) Mloi, qii é té on veut étendre cet8e interprétation déjà si ex- celui (IC, après cinquante uni de! fllte en faveur alin de réveiller lPopmnion Pubhique endormie étnàet cur esmnovtarvrueclnn

em.dae..o anlis-in. ou n pove cesie u doi quon ls ctoensdeseréuirdela liberté, les citoyens lne peuvent seo reuor et trompée par Ires abus dres mifluences d'oin d!etcombattat armés de mousquets chantant le

j:m in her eredredulreemn ce té- pour signer dles pùtitions, pour examinerlem- por Paccomjplisîsemnit d'un devoir que sous le pouvoir corromipt et corrupteur. Onm- hrudeGiodn.sfrntrçsacds

raun M uermetiqui a été brisé rites d'unlscandidat ; nmais alors le (droit disiparait fbotsplaisi r tde lapolice. (Mlouvement.) Sait de( asemléson Cdonlnnit surtout des 1ncglmations frénétiques pgar la peuple et ticren..

ora iir lafilbierté.. (A gpuche: très soute qu:estion politique va dégénérer cen affTaire i J'avais ibici raison lde dire, cen monltant à Ili lanqueti Réformnisles. Chaqlue dpreet lirent tat bureau du O(Ilholll, qui semble aire
n !) de ~~~~iepolice i la police sera au dessus de la charte. tribue qejenorols a eueen n, hqu ilevultaoir. lemn. Ace bn-l'organie ducette forimidable opposition.Isd-

Ua t,,sPt anl%,'%Iaproe, itinoatre goui- (i ovmn.Apoainprolongé(.-àasentiment penible ; coui, j'éprouve encoreuneUs,(quti-ile Pouplle était convié et les omateurs im dretaux husde lne pas permettra

r iln, uC du' Imouvemlenlt révolutionnaire .gauche.) sorte d'huiiciion pour lunssi tinste avortement dedis:iienit commient lat royauté et le gouvernileent(Iqle leurd libertésfagiet cencore frau ees--M.

e - plecmu avitprovoque, se re- iOnpeut, messieurs, Se donnr l aiep aisirno conquêtesi, foules evit fveur tde la liberté. issus de Ilarévolution de 1830, §'étaIienIt tournés Aremand Marrast, le rédacteur un chef du

ýrne lu reburherte onil e st nié!. (Iiit des yreerimiinations. J'a; eu récemment LPecca- 1(Très ien ! tr-ès bien !)contre les principles et les ideeci iiles amn ainllshrnu uhu 'ablo

sueno. ion de dliree c(es réeriminations niesinnt J'ai lat conivition prolonde qule le droit est eréés et commnent charque joui rin marchait verd et leur promit de faire en, sorte que leurs libertés

Al c17-1wi oui ! Très bien ! rien, elle prouveraient tout au plus, enl cette cir- pour nous ! (Olli ! t'Ii !) Pbouim et lat tyrane. Bref*, ces baiueld cette fois fuissent assurées et garanties ; cette

dl. , , utBwr.--Et Ponl propos'e contre constance, quelle et en ce pays la toute-puis 1,iis le drouit qpe nous voulons exercer est rüi.toormistes éltaient devenlus desai faain scènje fut répetúe sx fois durant la nuit. Il n'y

no une cenistuepour avoir voulu exercertuni silnce lde la police ; elles povraetque ce rnilermée ' 1to W I te :eé Ipohaque Rpouir mon pays. fihrmidables idurmèconetetment général du a pas un arbre qui resitu debout sur toute la

(1-at sor los pro-voentions deit ministres. qui nou- droait, quei prétend avoir lat police, n'a pas été Après cela, je ni'ai aucun goút, pour les MIvi- , peulple rna. Le gouvernement voulut leslgnduouvapusesuerepoau

a1lem ilappeléS. qui nous rnvaient objecté, qui contesliocen de certaines circons5tances ; nmais Ricster nu vôtre Iuhet pas danse notre volmnte, |emplbeheri et lrs (de la'discus-ion S irese pour le gaz ont été abattue pour fre des bar-

nous1 avaient joté à la lefo idr rne Lilselles lne Prouvent pas (que la question Soit jugée. nmais dans notre devoir et votre (druit. (Profonde Idasla f chambre des dòpté, des débatss(ira- rieiles à ch:aque coin de rue.-Gentildlhommes

III)s.... Ouii, Ion avait (dit Ldtshaut Cdecette tri- :Mais, enilin, (onia Ifait des recrimiationis -; ChlSensation.) oui, tdcs citoyelns armies due Partnele S exf vrn à ce sy.Le iistère Per- nýgocýiant, artisans, employés, tout Io monde,

kle Où je pare : Volus nouisdemandiiez %deré- bien ! j'ai consulté Ilhonorable membre de i;aUsIýdeu Ase blcostuate, de cette as- si-, aa.à dire qu'il avnit dIroýt depce les ttvalle avec Lino énergieindescrnptible,

fmales ! (ùis oni les pétitions ! Vous plilez dle cette chambre qui était ministre dle l'initérieuir semoblée d'où toule libloie puhtique e.t sortie ; bampetos et aIutreý réunions populaires et de A midi, M. DJillon Barrot accomplinóà.du

C',rrumlion publiquie ; laissez fibire les n-urs à l'époque rappL prihnral rèpa t oi, deu citoy ies covainleusd e la réailité dleler son côté Poqppoition libérale protesia contre cet général Lamonicière sagrendit ldesla . mbre

·.(C'e.st vrai ! c'estvr ilEhbien, c'est Cen 181.0. Il nm'a déclaré qu'il avait cru devoir doit n puet y renonc.er Sans se imamiluer àa envahissem: esIoits du peuple. De là sanss des Déptes au mmiiiitere de PIntérieur où il

guand nous relevons ce défi eni nous adtressant re.uiser Pautorisa1tion pour le banquet de Châàtil- 1u-òe ; ils doivent avoir épuisé routes les doutle le- esprits s'aignirent et l'orage écelata. fut frmellemienit installó en pr4,sence des gar-

a i'eément ILe plus conservateur... . (Exclama-· lon, s'il devait avoir fieus en public , miais que ce ficilités, toutes ILS voies, pour 1 ue triompher ce Ný!.i vonis crus devoir donner ceelqu1(les dos niationales et dieu tuoiyen.
Uon au centre.) mèrme banquer, qui n'était pas sans daniger, qUitiroit, avant led sbrilainste et ignoble necel- amtie de proface aux ,nude srrmue Quand la roi cul quitté leTuiler-ies,*le'palais

.1 gaudhe.--Oui, très bien !comptait deux à trois mille individus, il nvi it1e de(e a oc.(re in! trsqiinous arriventlde · rance, rar dans ce: nious- fuit immédintement envahi par la populace qui,

dLle presülent.--Je m'opposerai à touite in- pas crus pouvoir l'interdire du moment qu'd dle- bien ! %elles, nlous, le voyonispscom tlaRvl-batumeberosegcstbdu

terruption. sait avoir lieus dangs oun local Privé . 1 Et m:dutenant, je passe à )'autre question. liol lInia omento, etc.

.1. Odillon Barroe.--Je ne crains pnq les in-% Et cependant, cette réunion, la réunion de En dehors dieIla sessioni, émus de vos déclara- Les premnières nouvelle; parvenues en Anigle- Dans tra chambreo(deu députos, à une heuire,

termtptionis, je les brave. (A gauche : Très Châàtilloni, commisevin la nommée, s esentai ous tur la parlaite indilforence du pays, nu er mnaetP dcto eLm ipaf.Su· ri efuei npéec eM

en)dans des circonstan;ces dle nature à 11iqiéler la avonls voulu trotts assurer si vraimlent te pay e t que la fouimle Royaile iv:'dt quitté Paris et IL!dóuéslé. Bientôt après on) annonça lu.présence

Tueexpression qui traduira unt sentimtent de police, et, si elle avait eu grn doute, c'était un teniait plus à ses dr-oii2, à ses libertiés ; nlous$FranCe et était disit-oni débarquée à Douivreg. de la duchesse d'Odléansl et de ses tdoux film. La.

la lmrt de nos adlversairew,je l'appelle, je la pro- devoir pour elle tcd'interposer. 110ous somm11-es aldressés à lui directement, et mi- Lus gardes nationales avaient jomt le peuple le picseprte fe aproaguha

voque. Eh bien ! elle nic s'est pane interposée, parcei jourd'hui, pour cet arte lait enl dehors tit parle- q3 et à midi le Pa½is-Royal avalit été fnon:qut et cOm pagnée de Oak; deux file et des duca de No-

Oui, j'en aittesite les faits, et c'est une des qu'elle a reconnu que cette réunion, en raison I et, on provoqlue .lur nous l:a censure dui pa- était tombé auix m:ins des masurgés--500 per- morct (de Montpensier.

jois qi m cosoentle lusen e omet ;du ie, éaitdan ledrit es itoens &je lenen.'ai dejà Ceu Poccasion de mW-ever Sonne, avmient perdu la vie.-be général Lat Le jeune comtne(de Panis donnait fi. mamn à

oi, jai té étonné de trouiver dans tant d'as- nie dis pas cela pour justifier cette admninistration, contre une pareille déviation (Iu droit et des alt- Moricière ava:it été bles-à imortelh.meiint.-Le u11 ncmembre de lat chrCunbre. Il pénétra Cavec

ýemblhées diverses unt aussi grand nombre dle ci- cette tâche nie m'appartient pad ; mais je veux tributionis parlemientaire ; j'ai soutenur que la Pahus iqRo)yal a eté pillé.-Une lifgenre sous d.fl"Ietó jusqu'au dlem i-cercle e:ntquiró d'oïfi-
tornséclaiirés, amis de lordre et tde la liberté. infirmr esprcédnsqu vusiveIcté etmaortóne evai n jueri.vait irsamio.é Dchss dOrlaneaai étdpopegetae-ciruet e nartinatonu,.u;x. reene.ro

(Tra bien !) ~~~je les inflirmne par cet exemple avec d'aitant rité. (Agitation à droir.) jetée.-[,a Chambre des D)épusaaiieus ust n gral snao srPssm o
Ah! vous seriez bien coupables si l'élément plus de firce qlue, dans celle occasion, ont avaii Je vous ai dit : prenez garde ! Une fois entrés do permettre à la fiiildle det o nHi Philippe La duchesse 4s usit entre does deux rits. La salile

,ili a formé nos ruiniticmevu l vn epedeuersouin oslòlsdn ctovivu evu r.trerezpas i- dadqe.L ville de pansnie rebai ufut alor nahie par la popula!e '.et la garda.

Ilteý. réellement hostile à la monarcbie ; C'est lois, les jutriàconsuiltes ; et c'est après culot (Ile le cilemlont ; Vous ti-anlchliret7 otteu lesimites ; il pouivoir de mes nLCSfationiales et du pepe- rilnonle. La pnafceisse et ses , enfants

el 1alors le nmal seradit bien profond l; c'est (que miliistre de l'intérieur, à cette époque. sa perisne ticdépend que lde vts- imcdvous procurer -Le PlsdsTifleries avait óti pillé et les w óaprn alors sur lis banss-legs plus 'rçe

vou auiezbie crusóPabme.(Mouvement la réunion, (Très -bien ! c'est vrai !-Broit air la triste sattistection tdtivous venlger pat riune ceil- 1meublies lé 7 oilesm enesiesd oé erðr efuea uPéiet L

genl. l e iuc u oincnr. eserj l éèe e érmn-surte des déplaisirs qu'on a puits %qcausiertoitsnoiuelesi.--Pariti 251 Ieme. ph grande agitation regnait idans e' LIsae

lapasion d, Phionntéteté et de l'honneur Lions sotsains résultat, et elles n'ont d'autre ob- (de cette enceinte. Jýlais voyez pluts loin que le La RepuIblirIre a été procIamee. La roi et QuwInd le sJlence se fu0u eurealsM
d n(Très bien ! très bien ! jet danis la disicussion que de couvrir un acte par présent ; du jolir où vous aurz ecnu ot Ila famille royale .,git par;tis pour I Angdleerre. Dupin annonça aà l'assembléoIque la roi avait

lu rentlre.--Allons doni unit atire acte. COmpü[)tence; pour jugeor, ploure flétrir les aictes deL lis gouvertnment prosor a été pooee con- abdiqué en faveur do son )etit, file et donné la.,

M.l Odillonl Barrot.-Je vous le dis, et quand Mais qu'on mei permetic de faire appel il lai vils cobotguie., en dechors du p;mnvous Dr- firmoii comme suis: R.'ence à la Duchesse UOle n e..JJg oâ

vOus s1nurez que dans toutes ces réuinions, pais Conscience de M. le préSident du conseil.( Excla- iverez jusqu'à la proscription parlementaire. AI. Dalpont dil--C:rrecidenrt i Conseil, ý'eieva do la galerie et crna': Il leâg trois tardi

une chose inconvénainte. . (Vive imterruption ntu tion au centre.-A h ! abr ! Non Dieu ! il n'y a(est.Reaa ioax etrs)'c.t aM. Dlnr nMinistre dues AfFlres I:ran- Vl o et-cie de tumulte épouvantable, suyit--Un
centre) Vous ni'interromnpez. Et bien ! je le pas Un grand mnårite à opposier les opliniond ac- P'entrée d'une pareile voie qu'il faut býarréter ; getls, AI. Am;g, SImiiiýre die Ini Mairnc, -MC. gnd nombre de.Dptsedgaenainu

displs au : t 'et ans ces ifettintuelles Lde M. le président du conseil à celles llo est funeste, Crémiieu%, CdeIla justice, Genéral 1lbleaui, de enktourenit 1 u6 es d'Or-lé.aus et lesr.ce

dans cet appel au, ays, (dans cette discussion qu'il avait hors du ministère (Rires à gaues) Votrs avez 'ait intervenir la couronne ; mais la Guerre, MI. Marie ties Travaux 1 ablic.i. M. pour lei protéher après quelquesà remnarqeso

Portée deVant le gran'd tribunal qui nous juge or comprend qlue dans§ des positionis ditfértesu. vous dites que le discours q'lepooc s er old itrer .ftzotd la part dos membres sur la convlenance pQ

tous, C'eut dans l'exercice (de ce droit que gnouseon nit ldes appirciations différentes. Pe:!uvre tduiministére. Quand ontét-ablit des Commerce, Al. Carniot, de pl ustnirsction1 pubi u claincr le Comte 2deu1larias Rui et la Dµc esse.,
alon rncnter. uoi Il Une ordonnance de Aris je ex rappeler l'opinion de M.le mi; fictions conistitutionnellei adm apiurM odhu e mne .G:armerla- .1 «mure Rügenite, !àa Dnåe.se et lesrpesse

Police Pour l'avenir ; por le passé, l'interven- nistre à une époqule où il était au pouvoir. eni à les rendre possibles ; il fanudrait surtout nie pas gèâ, Maire dle Paris, Lu Genbr.d Cavaignac, retiròreÉtsmiuds membres du Contei 'e

lion du la couronne lat censure de la Couronne face dte circonstances difficiles, broltantes, lors lesser trop directement les réaieés. Coumnent ! Gouverneur dePAgre le Genéral Coutrta!6 inembres du la gue Woîsoel demeurèrent dàns

el du parlement. qule lordre ocial était ébranlé, au lendema.in def lorsque vous avez dos colères à exprimer, vouse commandant des4 Gardes Nationales. Le mi- Ila dalle. Les. msm:jgùs entiouireeteffara. A1;

Je viens pour combattre voire ordonnance, je lat révolution de 1830. Eh bien ! comment à vouts mettez à l'abri dle la couronne ; quand voius nistère a été subsequemment mnstallé. La Duponst ilfL Eutre et le portèegni auap
viens Pourt repousser votre intervention impers- la tribune rcnnis I o droit deis citoyens avez a signifier un acte tde censure) il tne fau. 1chambre ldeu is at é te minhte. 'foutlesles préslident. Les týýbunes : et toutes ess prces
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étaient occupées par le peuple e les gardes ns- IDuverier dle Hamîrnnnue qui a répondu digne- Les centres, assez poliens jusque-là, grâce à vraiment autorisé à s'écrier.: "Combattez nos
iiîaux---Aior les menbrce du gouvernement ment à l'attente le 'opposition et aux provoca- l'habileté de J'orateur, commençaient A murmu- opinions, opposez vos passions de parti à nos1
Provisoire furent proclamés au milieu d'une Lions iiiîintrieies. L'hononble oratear a cos- rer. Messieurs, leur a dit NI. Duvergier, ceux propres passions, à la bonne heure ; mais vous
scéne de tumulte, telle qu'un n'en vit ias de- menci par établir que dans l'espèce de procès qui nous acuseit, nous, de passions basses et -ne pouvez pas faire que le droit cesse d'étre le
puis les jours de la conveiiomî. L'assoemîblée qui s'intruit il ne recoinain;t point la imajo- rupides; ceuc qui nous reprochent d'agiter le droit, mais vous ne pouvez pas déclarer que la
a'ajourna ensuite à l'Hotel de Ville pour installer ito parlementaire pour juge. Plaider devant pays par amition otu par vanité, lous leur re- lumière n'est pas la lumière !"
le uouvernement prvisonire. elle contre li s miiusutres, avec qui elle est en'- prochons de le carrmnpre pour l'asservir ; ceux La réfutation était si complète qu'à partirde ce

Tels sont les Items cotfits et 0tne ordres qui. tréi volointairmciînt en compiicité, ce serait enfin qui nus dénoncent comme prêtant force moment M. Hébert, lui qui avait fait de grand,
sot arrivés jurqu'à présent par le té!ugra phe. lure duperie. L'ppo-ition ne s'aidresse qu'au aux patis extrèmties par nos discours, nous les efforts pour ce contenir et pour donner une
Quoiqtu'ils soient atssi omradctoires, n petit pays, et 'es à . on triinal uuveiain qu 'elle dénonçons t comme donnant pr leurs actts tournure modérée à des opinions violentes, s'est
cependant se faire une idée dle la gravité des dénocire C Ladiitration et la majorité C!le- res mêmes paris le levier qui leur manquait pour laissé aller malgré lui à tout l'emportement desa
événements et ce l'étendue du mouvement ré- mème. soulever la soîiéte sur nes liaes. Entre ces nature. M. Ledru-Rollin avait abjuré les cen-r
volutionnaire. Cela entendit, M. Dtiverg er a exapinié d'a- deux accusations qui petit juges ? La nation Ires de s'arrêter devant la violation d'un droite

Dans notre feuille de deinin nous pourrons bord si les banquets pour la réfuirine avaient et seule. C'est doiie àelle que nouis en appelons ! certain, manifeste, et de ie pas se rendre volon-e
donner de pils mniples détails. La malle un- lieu en vertu d'un droit ou par une siiple tsi- I1Sièrle du 10 fierîr. tairement responsables du Sng quipotsrraif être&
glaise est arrivée ider soir à Québec d'llifax l ne. Li.ant d'ani r le somi de discu- La liscisiun diu dernier paragraphe de l'a- rersé.
avec une rapidité admirable. Demain matin ter sur les déccets île 1790 qu'on vint d'nxhu- dresse avait été trés vive hier ; elle nété violente -Que parlez-vous de sang à répandre, s'est
elle sera ici et nous aurons une copie du WI'illmler ier tout récemment et ne daignant point pren- aujnurd'hiid. Cela devait êre. Les ministres, écrié M. Hsbert ; tnous ne ferons point verser
et Smita's European Times. ire ail sérieux cne tieminsèrable piaridie de léga- co promin par les actes coupables qui doivent 1 le sang des citoyens, mais nous ne souffrirons

Les autres nouvelle sont comparativenten lité, il n posé neuement l ,q u elion Pisanilt : tôt ou tard appeler sur leur tète une grave rs- pas une licence qui est formellement proscrite
uans importance. Les marrhéis anglais sont Le drit de reunion qu'on iprétendi mui contes ponabili:é, i'avaieit. pour s'y soustraire, qu'un par le silence même de la charte.- Des mur-
fermes mais inactifs. La fleur se vend 27s. 6d. t:, alpres Paviv-r suuolennellement rocoiit un ioyenu, c'etait Je compromettre avec eux la me- I mures éclatent sur tous les bans de î'oppoei-
le blé américain le 60às. s 68s. lS I., et ceruint ; Ii le roiuverneneit à la pre- ori et slaourne. Ils n'y ont pns manqué :I tiun.-Nous devons obéir aux lois ! ecitez les

Il y a des rumeurs I Liverpool que lort John tention de le cniiipier, je suis pièt à i'asso- ils ont engig is leur querelle la pernnrean di lois ! s'écriaient cent voix confondues en une
Russell a résigné, soi budjet nynnt rausé un ier a toute titatii tie qui aura pour bit le ire ,roi par les paroles qu'ils ont placées dans sa iie.-Il n'y a de droits politiques, poursuit
grand mecsnteiituineit. Le défltnit dans le prevaloir la liberté lé tat 'r larbitraire.- bot bluchet à l'ouverturei de la session, comme les M. Hébert, que ceux qui sont expressémentn
revenu public a'élevant à £2,900.000. Lord nUîus iusI i n!e on i euiés plths d& cent dülit - erniers niiistrc de la restausration avnient en- écrits dans les consutiution.- On vous a citéI
John Russell propoasit d'élever le taux le 'In- tLs de l'îppotiulin ; et [ous ati, i, totioutS '" gagé le roi Charles X, cinq mois avant sa chute, uin texte d'unne constitution.- Totes celles qui
come for à 5 pour cent. Les centres, qui ie Sunit fis ansdouteC com- 1 par des déclarations toutes semîîblabiles. Il leur ont précédé la charte sont abolies, et il ne sub-

Le 'illmer and Smith dit que le minisère piétement édifiés Fur la valeur des décrets île reste à eiintuiier la majorité, et cela le leur pa. siste rien des droits qu'elle i'a pas formellementangais ne peut se soutenir et qu'il a été bliattu police de NI. Duchatel, .)nut accueilli cette d- rait paus dllticle. conacre..r instant suparavant un deman-
sur plusieurs mesures importantes. clarntiont lan un profond silence, Apiès la condamnationii pour le passé, c'est- dait à M. Hébert si les droits de la nation fran-

Les nouvelles d'Italie annoncent que le Pape A près la question île droiît veilait relie d'Op- à-îlire après l'insulte, est venu le defi. C'était çaise onîis dans le prénmbule de la charte
hésitait à poursuivre ses mesures de réforme owrtieiité. L'rat s'est crut dispensé de la itrop lteu de se faire ui bouelier le l'inîvilalilité avaient pour cela dispar-u ; on lui demande àet craignait l'influence des gouvernements absa- débîatîre contralicet r" 'nt avecn' uîaernairen. Idu roi, en ea:ilant leurs colères contre l'oppo. présent : Reconnaissez-vous l'inviolabilité du i
lus. Le bruit courait nèmme que Pie IX était Il est bien évident, en efl', que le pati qui pro- sition ;c'était trop peul de tiret t.uier sur elle domicile 1 M. Hébert fait emntud'etendre
de é.lite dle touts les i rabus ne ro'ira jais 1i opprtuii dihaut dui truine cette qualification injurieuse ; i 'inviolabilité du diptdé, et il répond : Elle est

es troupesautrichiennes sont veme en tcn- d'exercer un vonti, le public sur c4 builset du' areu:1 ou entnmie ; ils lui iont sigifié que dé- csite dans la ebrte.-Noin, reprend un magis-ctact avec les étudiantsàaladoue et plus dle cent les dénoncer la nmml pour les '.ie duar- àsormait le droit de réunion était supprimé pour trai M. Taillandier, l'inviolabilité du domicile 1personnes ont été tuées ou lesse. e. Aim psli iti eloit elle, qu'il ne serait plus exerce', it dans u lieu Elle n'est consacrée que par la constiution de
A Naiple les troupes vont revenues dans la prendre, à cet eprJ, l'a lalmajorité. lilu., suit lanus nti lieu rsé, ile sous le l'an VI ; croyez-vou. néau mois, qu'elle ait.ville et une nmnist.e a été ccorl'. Ins les imu'an réuionis atuxilles a a bsonplaisir de la ple. A cette prréiention in- perdu toute force légale I - M. Hébert, cette.îla IMoité i été chassée de la aluivière pa r partJ' l'opp n con.tuuinnelle, I ordre a-t-il solnte, l' ppiion tout entière a répiondu par ,foi, ne répond rien, et il se plaint en termesla peuple en dépit les cluru du Ri pour il'em- ete troubillé INn, ipas iuiteiseu lu ,s, lullera. 'In;;..mett ircl îe déteidire le droit les ci-- a niers de 'interruption. Puis il continue à étalerpècher. C'est la, ce nuv emt mie, dnis un uay1u eicoe tlo et de le luire r'perter. C'est sur ce les sophismes d'o il résulte qu'à part les quel-iLa guerre continue en irassii. Les l i-es peiu h.ile aii la i tvitpublique, iii ez rnd poin g iquàporté aiujîurdl'lui le débat; c'est ninsi lues points mentionné% dant la charte, les ci-étint remtports aliuvanitage sur n iii uirs. renuuult..t poulq i'ulaillel la iniie dl'éiie ,iJIale' . mii' s'annioince un confit devei ti it peu près iné- toyeis ne jouiiStent d'a sud. iroit, d'aucune efa-1

-- Lulutîl iunrs prnonce dac cs 'iale. culté, que sous le boit plaisir de upréfets etl dereunamu v t eti u di ,t pubies ; aucun i a doniln !ieu 1 1. le garde le a veaux n rlefuit l'histoire sa la police. La gauche se lève indignéee. Les in-c
i'unepur umi. Quel et done le cnme de nacière ; il a supposé une jurisprudence qu'un terpellations les plus ènergiques sont sdressées

' opou muemb!r de la cour de cu Mtion, .f. Feuillhade. à M. le garde des seeux et à ses collègues. On0,.1 nnii, i e-i iutirt. , iremiibe:1Chauvin, a désiaré iim:.-nédiatementie pa s'adresse à M. Guizot, qui a protesté :olennel-C
'lie 'u'et m lie ;iui alu irn uuee. .nudstr i i a em , ires lucnt J.ment de son respect pu" le droit de réunion ;c 'il. D err avait trop il van s etre baserté pour étallir que l.s banquets pmolitiques on lui cite ses propre% expressi.>ns: " J.uus

m lre..; ;a b oi à tai:ent un ie sindéiebtable, vis" qu Ie n je ie méconnaitrai le droit qu'ont les citovens' r
- pui leur dec qular i'cnitrev ux. et le s t lpre parlageait pnas, et i , sou ncollègue le deptuté le se rniiir." On lui demande s'il admutiet ai-dlIC flnieu' fi bien expi cr comment, > ,us avient il di Lisieux ; il .a développé surouus avec amour jourd'hui ou s'il réprouve les doctrines île oonpu. Icux, cis ffrltireà a l'h ieur cuItracter se- 'uine tihéiurie dîe liqueile il résulterait que n'ul collégue. M. Guizot reste p!e, immobile, muet,LE .F itemi4cu d earhemes alliacelis ins ue vues droit ne peut exicter lorqi ni*u'il nue s pas expreFné- comme cloué à son banc.-Rèpondez donc i

rla erait interdit l atia-ment écrit dans une houi dans la constitution, répondez ! répète l'opposition. Pas un maouve- c
M T MA RS S oI Je!l'aire publiuement et duan de, Vues e uqui renverse tlis les prinripes juliqu'à pré- mont, pas un niot.--l. Hébert seul parle, ges.nlONTRIÉAL. - Jtuet cenurnRa.. S s n: i'iu vsicrticsd la set cinacres ; il a parl e ié en termes piumipeux ticule et s'agile. Cinquante :.euubres de la gani-I

-ciIo e .'li et de la cuorton, coatue l les îe la ,plice,institutionIbrt uutie sas doute, et ce sont debout et lui jettent comme titn repro-lLA REVaTN EN FRANCE ""'"t"t""",""'o""t"pas"jcar i uuier <hleluussommes loit'de"'ul"ir aa"uer lors- che trop mérité les souvenirs de la restauration.
Contre uesuvJelr. Iu'elle >e renferme dant ses attributions natu- L présilent se lève, se rasiel, se tourmente

La grand drame lui vient de se pulser en L'oratcur u dn coniuii -. L'aruîttvnt des illes et prostectricesa; nais tun tele, tin seul qui et étourdit en vain l'assemblée dt bruit de sa p
France absorbe en ce moment touie l'atnitiii 't lluCtees colue<;ueIces auxqueIes pourrait enii- lterdhise les réutnion, i. lébert -n'a pu le sonitte.M. Barrot, dominant le tiimuite, d:tî
et i en est bien dine. C'est un enible eunui- ir;uinier l'exrwe cite i rep abe, liudroit citer magré les souimiations répétées qui lui d'une voix tonnante à M. Hébert: Vous voulez
gement que le peple Franais svient de don'- de réunion a t 'àéére-Iu a ur-ruli+s de arrivaientd' touies narts. Cela étant, il ne s'a- faire ce que n'ont fsit ni N. de Peyrontni tii
ner aux gouvernementu ah<olu île 'P.uIrop!. a retauraiu, trau 'ec anut îe uJatide npar ,it plu', onnue l'a déonutré un rave magis- M. le Plignac.-M. le garde des seclumx se
Puisent-ils en pr'rrer ! Mais nous raiui erole du'""le tr , t lui le mettacuit unIt avant tai, M. lFeuila-Cuvin de soiuissi à la prétend itnsul. Il éclate ai, rcriminations et
fort qu'il en soit de celui-là comme de beaucoup euullc lea eultt tle la.o l ' r aii le souisin à l'arbitraire ; se sou- en menaces ; les Centres applaudissent à grand
d'autres leçons de l'histoire, duiti ces gouvrin'- lse 1 tiI tnnnni dut"110 au i rniettre àu l uoi, êmtilie injuste, que le pouvoir bruit. M. Barrot se lève, et avec tout le calme ients ne profitent gure. Dans leur inquiee n h u des baiquts. M. D lr- tluiifa l it'ult deit chanuer etq ri n'est pas que lui permet une indi nation unanimement li
terrer dles emt ent pohu r, i, tuti- lue i " 0 ' ni t' un u re ein cnutratin la t cl tu 'estprante avec lrt charte, c'est partagée, lil s'écrie : "os tenaces sont en-
client aveuglement 't olistinimeit à 'arb<luitie lv eli i '' n sur Ims leI ah. il < a Ias un deuvi r, nuis le rebnaio sains tela il coreIune rmiiseende temps malheureux c
et at despotisme. Ils eulient iuie I siècle est eu de p 'ae 'il é lu it -ri utn n'y aturtit point d'ordre a-uêru, poit de socité ueje viens de rappeler. J'écarte cedumenu- c
cssentiellemnen rt efrite et ibéreil et auitlieu d, , veluu lu'et nis.;[ru de d eni a uetle ralt possibCle se ouiiieitre a l'aibitraire, c'est untue ces, elles ne m'intimident pas. Nous non plus,se sauver par le ib'ralisme et la rêlurm, i ls e quanid il Alevit quelue dotiuIe u>w' le n:iacte'e lielé et l'ploisiion1, nlotus en iomimes con- dit toute la gauche. -Mais je maitntiens ce que t
perdent par 'espriti réiroradeelt i rsiunce 'n "inPli'. dls rluunilns s qui tl !'op- 'uinu ne sn renra pas coupable. j'ai dit ; vous, ministres de la révolution deau progrès. Ainsi vienti îe se perd l roauiéMar n n a It uiuut'tdctrie ui urétend 3Iis le nii't're semble le r aucun juillet, vous combattez, vous allez violer untt a
dle 1830. Isste de la rév'lution de juilil, elle tluptiImns lou us cuuuomme uile r1 gleneah .- 'oiînpîutic de la siuution lu 1 pay, de l'iiq uietude droit que les ministres de la restauration, que
a renié ma mère et a voulu conidiireee e est ue docîtna duilsuite ruet sumie queC I îl-des caprnits ciii,' lu tetuLi nn publique. Que l'ordre MM. de Polignac et tic Pevronnet avaient rs- elobisssnce p oasiveconine le guviiecrneiite de ueltrniciilt pas les libéraux( de l rueaurton. public soit tutu no imenacé il donneal 'ordre pecté jusqu'au jour de l'attentat qui a entrainéa ilRestauration. En rivi la France demandait C' et rep'ndat'iII sou es unisruh!ce prtextes hrè alud'interdire. la chute d la dynastie ' gdeu longteps des Ilmstitutionq lus hl'ral', tis umilicqs i devicut aumir prseis a Aiii, il ont signitié ie internlicion pour le Les murmures partis du banc des ninistres
la réforue électorale et parleenîaii e aumrtîutî, l méno>ire e gr diiuee de Charles banquet du l2e arrondisemntue Pati> et lors- se propagent su loin sur les banco du centre.- d
car les chambres ie représentaient n.ul.emn • uit 6ttenir aii roi dans le dfiscouurs mt' la que fiJhonorable députét de cet arIroudissemient, NI. le Girardin monte à la tribune pour réels-la nation ; 200,000 électeurs pour titi peuple de ciuruiie, le lagnage iijurieux et umenaçantl'dum u NI. Hfuiemel, rppelle qu'il a accepté la présiden. nier la présentation d'une loi ; mais sa voix est pn25,000,0000 d'habiîats ic'était une vraie cari- ectef le iri. Sui l'on éarte tous ce, prétextes, et le ce bnquet purce qu'il suit quel en doit couverte par les cris des mêmes bancs. Au f
cature du gouvernement représentatif. Cepen- tots ce' uensnge, qu'alperçoit-on en réalité? être l'esprit, parce que les lecteurs, les otliciers centre on demande la clôture, à gauche on in-
dant le pouvoir était sourd aux justes anep, e sée I" q ui dme irlnmet la uimairité miuniipauux «t les gnrdes nationaux qui doivent siste pour le renvoi du débat i demain. Les ré- à
du pays. Au lieu d't'IendIre le suffae électoral, CtJ'opp"oi .;celle-u'prîchiiumut la neces '0 yi asister sont atimes d'un roini alour de clamations se croisent i le bruit augmente, on qle cabinet français fit tout en soin pouvoir pour i unie rorme, iautre tc à lmm te. O, 'ordre et n'uit jauis fitit acte d'htilitu con- ppelle, on cherche le président. Il a disparu.p i
corrompre, cheter le petit nombre d'lecteurs. di'at iniiquenent, I 'anée dernmère encore, tri nos intîution consuiuuatio lle. Qund il Qu'a-t-il dit tiul ue le sait. La discussion est- s

Le patronnge si étendui ci r France fut pros- que la nation était ildil'eiente a ie débalt ; ldernande mcinpte le cett injute exclusion qui elle close ou continuera-t-elle L La chambretituté aux plus honteux c trafics, auxi mari.bien ! la nation u été inter.e an suiNulle fmrppe las vile de Putris, et eu particulier l'arron- l'apprendra demain.'
les pus scnndaleux,j usqu'à ce sqte les lolri- Li' priiuupales villes iu toyi ti parout elle iiurme li tuit repr ései, pas de réponse, Iastions exaspértes firent entenure d'un boutu lit ré poInu. d'excIu,' ps d'epicp tion. Cela est conmysià l'autre un cri gnéral de réprobiation. L'orateur avait accompli. aux app!audisse- die', sandm ; c'uuit il v a quelques jurs le LA SESSION PARLEMENTAIREs
Les banquets rformistes preparerent les espnrits nens dle l'oppoitioii, la plus gaiile uiuipanie de a i'régume de Nites et le Pulerne, C'est encore ~~
aux événements qui viennent de S'accomplir. tache ;il n'a pais \oulu ueunvist autre e ge- celui de Milun, le Vieine et le Saint-Pèters- La session parlementaire tire à ra fin. M. Dum- ula

Mais ces mamifetations de l'opinin firent mu uls ldélicat et plus iiilicile, cui de mtin- bour;urg n;mis ce regime e servitude ne s' lira mond a annoncé hier en réponse aune question de
trembler 'autiloritL. Aussi sudacieuse qu(e cou- tenir, devant la majorité, les accusations qu'amil- pas en France, du moins du consentement de Ilon. M. Shierwood, qu'aussitôt que les subsides
pable, elle voulut les eipclier, arrêter l'ex- leurs il avai itionrs nure elle. hInuimudincprié itÀoljinauront été votés et que le bill pour continuer les Ppression de l'indignaition publique et est dans cette m ajoriué, i 'l! ta(ut at ihmuguse ou e xi- Noums n'avnnas, aon le sait, la moindro sym- lais expirantes sera passé, les chambres seront pro- oses efforts pour la comprimer qu'elle a finît nLiai. geanite sur lu"' convenance uetairc', de patie pour les idées de M. Ledru-Rollin ; nous rogéer. Ce sera probablement jeudi ou vendredi £
tre la résistance qui vient le la renverser. voulor biun le ucomprendre à demnîthusIt. Alors détstouis les doctrines que lui ou ses amis ont au plus tardf. n

Lors do la discutsioin siur (rse itu Trnie, I 'onorble de'tie, tans manluer aaucune(de le velopus dans d(eux oui trois banquets inces- Hier soir des débats animés ont eu lieu sIr la
on pitt juger parla tournurequ 'elle prit duîe la ces coe ces, a preseité ea i u tta- siiiiiint cités à nla triue depuis quelquesjours ; question de subsides. Ot a pu juger un peu par rtgravité d la situation. Comme no. lecteurs bi'u i fidéle de la uitin lue !es nois nuts n'avns que d J'horreur pour certains ce qui aété dit, des dispositions de certains mem- bdoivent être curieux de savoir ce qui s'est pass c'hrirvoyans ont du cin étrc fruappes. Il a tniit e- n pr Lres et nertains souvenir qu'ils ont ex- bren duLux cotés dola chanbre. Laconduitede jI
immédiatement avant la revolution, ils nous vivre le uouvenrir des scandaies qu!e le partiimi- altés ;niais ce entiumenît ne nous enipéchera b rs esx otsdei mbre. Lacondit
sauront gré astis doute die leur otfrir les extraits nistériel *ima'inginiait a-voir effacés par ses votes pas d'être justes. NI. Ledru-Rollin, qui avait nos adersaires politiques, des ex-ministres et dut
siváints du Siècle de Paris des 9 et 10 ferrier. d' bsoltion ; il a montré que si les m cnten- enlevn la ev parole à M. Paillet en la rclamant leurs partisans un cette occasion a té noble et T
Le ton du journal annonce l'approche des ities ttueupt com ient à grunder oir- pour s'expiiquer suir desfaits personnels, a eu gènércuse. Ils étaient disposés à voter les subsi- H
temps malheureux. Vois entendez gronder niutdema ent, que i la défiance contre les classes ui lu bnu enprt do n liger cesfait personnels des sans rien dire, en Pabsence des membres de aloin la bruit des révoltions. Aussi quel aveu- uouverient lcroissait chaque jouir, c'est qu'on dont In justificationu eut 'at éclterson isolement 'admiistration, qui s'ils étaient attaqués ne pou- oa
glement pousse le p ouvoir dans l'abime ! Il yoy ait les puréituius conservaiteurs couvrir tou- Lait sein de la chambre. Il s'est nîtacitè à la vaient se défendre, etc. Il n'en a pas été ainsi dule'etias utu des sdroits conqui. s en 1789t, conn- jour. de l'iipuiniite les stcs le. plus honteux. <piuîestiu dle dhro)it à la quuesution de lég lité, et il quelques-uns qui se prétendent les amis dunon- oncirmusen 1830 qui ne soit escarmoués nu comi- du imouimentvt iu ces actes leur étienti utiles. Il fltutt convenir qlue ni N. Hébert, par 2signo- veau cabinet. Lhonble. Il J. Boulton a pris la St
promus. On ôse signifier au peuple fraitçais quel a dit jiustement et qliiemue u 'à rnce du nJuee îles fits, uar u conutsiun le tous les parole pour dire que l'administration comptait trop vles réunions do toite nature, mmite dans les répéter que de tels excès étaient iiévitables, co;trdiction énormes dans lesquelles il était de membres, pour condamner la nomination de temanisonîs privées, mmérre pour l'xercise îles droits que les successeurs du iiiistèrueactuel n'est tombé, lui avait donné de grands ny; antages, il l'on.L. M. Vigoret celle des Solliciteurs-Gèné-électoraux n'auronît liait que sous le bot uisir rendrati-t·nt coupables comme lui, oi f.isait on a prolit avec une rare habilete ; soi ergu-do l'autorité ! Le gouvernement ne rdera ps naitre au sein des nmusses rtte funueste pensée nentation couie les arguties qu'avai Inlborieu- rauz et do Commissaires des 'Travaux Publies u
disait M. Ducihâtel dans la séance dii 8 février. que le miil n'était pas seulemeni dans quelques semuent enlassées i. le garde des oceaux est comme Conseillurs Exécutifs de la Province. La t
Cette parole sera durement expiée. homines mtius l s aiinttituts. Les cupilidi- decive, concluante i elle a lcisé utune vive sen- discussion a primcipalement roulé surees quesdtins.•

Le Siècle du 8 février. tées s:tisf«ites, o'estil écrié, suslcéiten rnaturelle- sationu sîuc les baaie uinitériels eux-ième, et Nous n'avons le teinps aujourd'hui que d'en dire
'<La discussion sur le dernier linragra plu, le icment lde colères 'unatesets ce iidles anit:-so- 'orateur, en terina n, cn faisnt arippel à la un ot ; mais bienit ious reviendront sur ces

'adresse c'est ouverte par un discours el euM. ciales. COleciclce, à 'honeur du lat majorité. emuit di!inussions en les rapportant au long. lu

M. Christie a proposé ue motion enb<-
les objections faites par X. Boitan. Maiso _
tant tout Ceq ui fut dit Par lui et lccl.
seu la secondait, la motion fut rpep
Sherwood, sir Allan McNab et plusie Il
membres conservaiours l'opposerent en é.
l'idée de profiter de l'absene. des mere,
nouveau ministère pour dire quelqueechoe
damnation de leurs actes et de leur p¡li¡ie

L'han. L. J. Papeneau n'a pa été
reur. Sans tenir compte de la positon sonvaels
exceptionnelle dans laquelle tetrouveint la
et le ministère, i. Pap edeaudnountisr
a encore donné un libre cors ases idé elt
opinions indpendantes. Le passé a été I
sans rémission. Tout ce qui a été fait delauit.Ilion a été mal fait. Nos chefs politiques ,,
conduit les affaires, etc. Quant au préselt J
vaut guère meux que le pzqsé. Voilà a
la portée des remarques de M. Papineau qui but,
le ministère dei Proroger la chambre et vent, di1î
lui donner des avis haritobk,friendy a da

Nous cegrettons sincèrement de voir y
ment de M. Papineau à embaraser la manhe è
l'administration et a vouloir impor co..s li
fort bien remarquer hier un des omrewn, à
chambre et au pays une législation précipitne
faut le dire sans détour, la marche qu'il a saii
depus quelque temps nous parait hostile au sras
intérèts de ties compatriotes. Nous ne lui sop,.
sons pas de mauvaises intentions ; mais nu
croyons que sont zle l'empatte trop loin eltm
vite.

Le publicjugera si nous dison vrai, enliail.,
débats, auxquels prirent part MM. Drumuai
Chauveau, Nelson, Badgley, Holmes, Richania
Cauchio.

Apies la discussiun la chambre se formatinec.
nié général et les subbides furent votés.

E.Ecros DE ERcHtEs..Nus getil
d'apprendre avec plaisir que George E. Canin,
écuyer, a Ia sollicitmtion d'un grand nombre dé.
lecteurs cansenti de se porter candidati clic.
tioi qui doit avoir lieu lundi prochain panne
cumte le Verclières, en remplacementdeg
James Leslie qui va être appelé au Conseil Le.
giilatif. Il est à notre corna iiasance que I
Cartier a décliné pilusieurs fuie l'hloiieurJe lu
repré 5elation lors Ies dernières électionsgéné.
raies, miais luecomiité de Verchères étant en
comtié nata', et dan, ilequel lui et s faille ont
les intértis considérabiles. il n'a pli faire anr.
mlent que de se reilbe aux vieux selecteI.
Noui n'a vo'ns p li ii d'appuyer 'tir le nie.
rite de M. Cartier ; tout ce que nuis avnns I
dlie c'usi.t o sui ile puilit de lte pulitiqa
Qassi bien que sous le polint de vie des inîter&îj
ocaux. le comté ne saurait to;uber en mce.
eures mains.

ARvsnnete ddipenises de la Proeiîice.--'n.
pecten.--Guneral de la Province vient le puMer
îul út:tt das ifinances du pays. Les revens
bitits de V;47 e'élèveiit à £506,826 14-..3
A cette smieilc il iut ajouter £52,006 3t.iM.
balance itcrédit dît fond consolidé le 31 janvier
1817. Cc qui fait une recette totale le £ 3-
S32 IS4. 31. Les dépens..s de l'anneîce,y com.
prii 'intérèt de la dette puhlique et lvrsesa
propriations par des atei pii.eanei i et ii
ulsides aniilnuelà s'élèvent à 1£4S.021 l6s. li.
re qui laisse une balance apparente au crLihidu
ond consolvié de £10U,811 14. 41. Contre
eit balance cependant il y a pluusieurs dr.
1i121liics.

lu £:35,000 pour cutains travaux publicr ci
appropriations parlementaires.

o £22,2S3 5!. 9.. dépends par dles ordres
i coniil, sans l'attprisam parlementaire.
3o £20,000 à payer pour dépenses d'émîi-

ration et qiarantaine.
43 £22000 dJs ait Gauv.rnement Lapérial

eisanlés par le commissariat.
5o £50000 à pet tpril à payer pour des op-

propriations desannées piassòes pour lesquels le
ouns rcnsolidé est engagé etc.
Ces ditTurentes demandes s'élèvent endeable

prè da £150,000. Elles absorberaient p!us
ue la balance au fonds consolidé. Mais il y a
plis de £100,000 des revenus de 1S47 qui ne
ont pas encore rentrés et il y a ausi à partlea
£20,000 piun haut mentionnés £3,000 de ilé-
penss pour l'émigration de la dernière asitn
uim le gouernement anlis ia proîià de rnm
bourser. C'est la ce qui a contribué a emba.
asser les finaces dit pays. Mais la <main
ause le cet embarras, c'est la dépense croià.
sante pour ies travaux piblica. .£.Wq,651164.

-d. ont été dlpeinsé.s depuis quelques oannee,
Ir les £3S0,S;33 1ls. Id. appropriées par le
arlemetit pour ces objets et les Cominiffaîmr
nt des contrats passées non suulement pour les
172,181 Ili. 9J. balance dues appropatusi

mais pour £100,000 au-dessus
Dans cet tat le finances l'nspecteur-Gè

ail recomnaInde 'émsaanatiun ie nouvelles Dé-
eîntuîres pour £125,000 et un vote de crédit

otr£140 000.pour,.

Eeton.-Les wvrits d'élection pour MonttèS
'errebonne et Verchères sont sortis. L'icoi. L

. LaFontaine se présente fi la Capitale; l'élection

lieu le 28 du courant. Sans doute il seraali

ans opposition. L'Election de Terrebonne a lha

3 avril, l'hon. L. M. Viger s'y porte Sndidalt,

s dit qu'il aura pour adversaire M. Papis'an d
l. Martin et James Scott, écr., avocat de cette

Ile. Nous croyons ces bruits malfoînds. DmO

us les cas M. Viger est certain de son électin,
Les électeurs libéraux-canadients feront contime
eux de la Nouvelle-Ecosse qui aux derniéresdhîU

riomphaient partout.

Les journaux de Québec nous apprenntent q"

boit. T. C. Aylwin est arrivé en cette 'tan
t

e son élection est assuréte.



Lea Sense OanadiennC

A. J. Duchesnay,-écr., M. P. P. a écrit une lettre

au forning Courier pour contredire la rumeur qui
le nommait comme un des candidats a la place
laissée vacante par le Col. Taché.

La température est devenue douce et printanière.
Il a pi eabondamment hier soir. Nos rues sont très

humides et erottées. Les chemins se brisent au-

letur de la ville et tout nous annonco la saison reu-
velle.

Le gouvernement vient d'offrir une récompense
de .£100 à ceux qui donneront des ienrseignemete
sulfautîn pour faire orrêter et punir les persoanesi

qui ont détruit les livres de poll à l'élection de

Beauharnois.

Lu Irle de .11. O'Reily.-Coime on s'y atten-

dal, m. O'Reilly s'est acquitté a merveille le sa
teb. La fauile accourue pour 'entendre s'er est

reeornée satisfaite et déterminée à travailler à la

noble cause de la colonisation des Townships.

ARRIV2E DE LA MALLE ANGLAISE.
XOUVEAJUX DETAILS SUR LA

REVOLU'T0.Y EX FRANCE.

La malle d'Augleterre est arrivée hier soir a 64
heures P.M. Quelqiuer copies de lillmer 4r Smith'a
Esopcrn Timnestont été apportées mais la masse
dte journaux est restée cn arriere.

Nets tretvons les nouveaux détailes suivants ur
lesréèeieniiit de Paris. Lia cause immédiate du
mouvement révolutionnaire aété la déterrination I
duwiuvernement d'empècher le rrand banquet ré-
form'tle annoncé pour le22février4Dev preîclai.e-
ions par le pitrfet de Police et unIordre du jour par
le comnandatît de la garde nationale, defetlanduicti
la réunion. Lu conséquence de ces mesures lesL
dpllés le l'opposition dcidèrent que lu banquet
n'aurait p:rs liu et qu'ils feraient ci Cimbre une
motion 'npearchirit contre les ministres. Si la
motion n'était pas reçue, il odevaient résigner cr
masse.

Les troupes stationnées dans Paris Pt dans les
villages autour s'élevaiiit alorsa i1001000 hommes.
Des silie foret doimis d'occuper tous les oiiiits
où n croyait que le peuple s'nssemblerait. Mial-
gré re préet-ations le soir lur 221'oragecoenmenîça
Sv'anî:cîr par les racmblements autour des
Palais du l Chambre les Depuité et dles Milis-
tres. Le peuple voulut entrer a la Charnbre îes
Ilèputeés et Iiez. M.Guuot. Les truupes le repus-
arnit, mais les fetétres du premier niiivtre cfurent

0-trus. Ot se battit ce soir là dans plusieurs
quartiers eL Iil rvnt un rand nombre îe morts. Les
rouîpes à la linr êtnieitaieelées et brisées.
A la 'lihamlre îles Députéié 53 députés le l'Op-

pnition lactèrenit forinellement le tinitistère, qui t
vN les sîceies île Pau, rafrit ;ia resignaiuin. I.
Guitut auiunça de are ievi cbambre file Loms
Pihlype avait î:ait venirr litès îe lui M. le CIrtte
ldé. Cette tiouvelië fut reçun tvec de grandes

ilnuiustralioliidi joie par le peirple
Lta clamralî fut enuite tajoirnvée. Le télégraphe

lotus a oppi, ianniedi c nqui se paseN ensuite.
L, 24 une prrrclanatîivn sigité ' Odlilltn Barrot" 1

anonçaPahicali''il îe lîuie-Piilippe, l liRé-
guee de la duL otso d Orliais, etc. Ceute tenta-
rive en rfieur lu etitre l IP.îis érhoualiîi. Uni goui-

temint prieviîlite (tépubiieiu) fut Organisé,
Sul r Iw no l 'aIvii pulb!é.

L. roi !t la f.iille: reyalu ont renlu au cIt-
tva d .;.

1i prnce I.miiis-Nap.teNiu l1.iinaparte a quitté
Lonilre puir vu tvinlre a Iteris le d6 frvrier.

ç Empiruneê d la Niunert'e.

PARLEMENT PROVINCIAL.
CONSEIL LÉGISLATIF.

avant, 16 mar, 1848.
Après les affaires tbligées et l réreptiot d'un

giritd Ioibre de pîéitions L'lton. I. Morris dit
qJui'il est brit que c'est l'inention d ministère

lhtenir les iiubides par un vote de confianeo, et
ran paIvir nit bil lr'tppropriation, ou obtenir la
roncotura de cette clinhbre ptor les octrois ; et il
Ileire navoir si tel est le cas rî;v qu'il s'était etp-
posé à un procédé semblable en 1843, il se croyait
lbigé d'élever la voixcentre une pareille démarche

aujour'hui.
Lhoi. M. Sullivan ditî qîue l'intention du miis-

tére est d'obtenir un vote de confiance, v qu'il
Pense qu'il sera permis de terminer la session plus
tlt, et pare qu'il veut se borner strictement aux
estimée faits par son prédecesseir, il veut prendre
la tesponsabilité sats aucun bill d'appropriation,
elan(t ér d'être indemnisé par ou act dunis la sos-
viv prochaine.

L'htn. I. M lorris dit qu'il était fâché que telle
füt l'intention des ministres. C'est un point d'une
grande importance, et ce mode de procéder dé-
uilerait cette chambre d lun de ses priviléges

es plus importants. Il lit ensuite quelques pages
d'eu auteur anglais, sur les loin du parlement, lats
lequel il est dit qu'un octroi de la chambre des
Comltunes n'la aucun effet avant d'avoir été sale.
tionné par toutes les branchtes de la législnture, Pt
qun réfère eaux résolutions passées par lit chambre
rie communes en 1781,conidamnan;t cette pratique.
-- 1lne pense pas que cette maniire de procéder
'oit régulière, et qutil y ait nécessité de la cuivre,
Puisqu le ueuvérnement pourrait si aisément ob-
1enir un bill idappropriation. Cette conduite ne
i>)Ot 'tre justifiable que dans des circonstanece ex-
raordiiiaires.-Ajouriement.

CHAMBRE D'ASSEMBLoE.
MrEacREDr, 15 mars.

Les débats de ce jour ne roulent que sur des su-
jets d'importance niieure et déjà rebattus. Il
B'et élevé une discussion pasablement lnuene sur
tnet Pétition préesentée ar M. Thompson dela part
rIe certanshabitanu t idistrict de Niagara, se
plagnant do délai extraordinaire apporté A ié-

letîon du monument du général Brock à Queens-
ton. Preque tous les membres du laut-Canada
0"1 pris part, suivant leur coutume, à cetto disces-
sOn fort oiseuse. Sir Allan McNib, Col. Prince,
Merit, T m obinon, McDonald, Boulten
ShenvodCayley, Camern, se sont mis aur les
t&igug essivement, et quel les-uns plusieurs

fuie. Eain la motion a été perdue à une divisionde 51 centre 9.
M. Christle a encore une fois demandé la récep-tien de la pétition contre l'élection du membre doBnaverentue. Après quelqfe délibérations on envient à fonner un comité spécial pour s'c:rquérir si

vraiment le sceau n'avai paa été aliax au cer-
tifieat avant que la pétitionfut présentée. Em- r
porté. • -;~'

Comme nous J'avons dit-danesnotre prost-scriptum r r
dejeudi un comité a été tiré au sort pour régler la à
contestation de l'élection d'Oxford et ce cnmite
était cemisposé de MM. Bell ThomVson, Laurin, I
Morrison Fournier, Chabot, hthillier, Duches-
nay, Taché, Prince et Drummond. d

M, Cauchon demande éar motion que MM.
Armstrong et McFailane soierti alouts au comité lv
des chamiis de fer. Sir Allan McNab ne tsy op- l
pose pas absolument mais il trouve que le comité
est assez nombreux. Cette motiun enportée, M. si
McFarland propose ncore une aildition.-Malgré p
l'opposition de M NlcN'ab, Chauvau et Sher-
wood, la motion fut encore emportée.

Ensuite le Dr. Davignon fait moltion que les noms
de M31M. Mongenais, Caîrchon,~Beaubien et Watts,
soient ajoutés an dit comité des chemlns de fer.-
MM. McNab, Papineau et Cayley s'y opposent. ti
M. Drummond fait motionenl amendement que les d
noms ils tsDrBatnbiea et de M Cauchlon soient
elfacés et emplacés par celui du Dr. Fortier, v u
que le corté de Nicolet et cette ertion de la pro- v
vince n'êtaient pas rid tout repri'senîts datis ce
comiié.--L'aineidement est perdu et la mtionI
originale emportée à une divisin de S contre 27.

M. Gugy demande lie formation d'un comité r
pour c'eiquérir des moyens les plus propres à ré- c
prsmer l'iiteripé.rance. Il démontre que l'étendue é
du trafic des beisuons ainsi que la facilité avec la-
quelle un accorde les licenses eni sont les causes F
principales.

Le Dr. Nelsoin est d'acenrd avec le membre r
pour Shîerboke sur la facilité avec laquelle le gou-
vernemert exécutif se rendl «au désir de ceux qii
demandàient des licences et specialemoent à l'up-
proch des électios. Celle pratique a exciré r
beaucoup d'indignation parmi les magitm1t.

Le Dr. Lat0 rrère dit que l'iitenpétnce île Ian-
gage doint l'hcn. cumembre pour Sherruke n'est I
rendu coupablo dans ute occasiont précédente rné- i
ritait bien aussi d'être rêprimée. S'il ni boit que
de l'eau cette intemîpérzance devait tre tltiée ià
son mauvais tempéranrient qui pourtait probable-
ment être corrigé par le chlorofonm ou le naglé-
tisme tout aussi bien que par une loi. Len lois ré-
pressives ont presqute toujours l'efet .d'encournger
le commerce de contre-batde. Cepel:Cudit il vu-
teu roc: tui comité d'eiquët.

Celle imoiont fut l'ubjet de jolic badinages ane
les bcirubles inembres, mais il y avait salt le
termes ils cui.ine, en leneage snglais, que nous
rie îurrionis réprontre d'untmd.nctior correcte.

La-mutionpotir titi comité special d'etnqtiéte fut
empoirtéog .

Le col.JGagy-fait nramoin qu'il mit formé un ce-
mité spécil ["tir s'enquirir de la directiîi de la
Quaratane aeo d Groe-le. .Des îé-
lots asez animés itt lieu serte sujtt atixquLs
M.M.Dlime-, Prine, h'eCaue.h H, ladgLey,
Wilson Let Drummorondî îprenneruî art. Aeuea rit- les
rapportons pas en entier v qu'ile ml un éPé-
sition tes affaires bien connues île la mse.Ile Qt
que d'ailleurs, la motion sur laquelle ils purert .
èlé linalement retirée, pour le meinetil, avec ipro-
messe de la part du gouvernément de pretire le
sujet en coinsidérationi.

l.a résolution du comité génémI de la chambre
acconlant les subsiles est lue et reçoit le concours
de la chambre.-Ajornement.

AFFAIRES DE ROUTINE.'

Jr.ut 8i6 MARs.
19pétitions présentées.
La pétition dei A. Pulette et P. E. Vézina et au-

tres, du fTrois-Rivièreu,au sujet de Pélection de cette
ville a été retirée.

Oi ordonne un nouvea writ d'élection pour
Kent, pour remplacer Malcoln Cameron, ter., qui
a accepté une place e-us le couvorneineat.

Le comité ait sujet de l'élection d ItBosaventure,
a lait rapport qu'ili ne pouvait an venir à unie dé-
termi mten inale avanut d'avoir communique avec
iueiqu'un résidat à Gaspé.

Sur mtion le air Allait McNab on ordonne une
adresse pour demander copie de la crrespondaice
entre le guverneuMment et la conipagnie du grand
rail-road do POnest.

L'hon. M. Boulton présente un meusage de la
part de Soit Excellence, établissant que le gouver-
ientnt accorde une récompense dle £1100 pour la
saisie et la conviction des pervonnes qui ont pris
par violence possession es livres du pull de Dun-
dec et du b:. AinicLt, à J'élection de Bleauharnais.

Il dépose aussi devant la chambro le rappoit des
commissaires des travaux publics.

Le rapport d'éiucauin pour le lIns-Canada.
Réponse ià uni adrese relative à l'alffaire île A.

B. Papineau.
Sir Allan McNab présente un uill pour incrpo-

rer une compagnie pour cottruire it chemin à
barrières entre Waterloo et lamilton. Seconde
lecture mardi.

Sur motion de M. Guillet, il est ordonné uneoa-
dresse pour obtenir une copie da caîtuentment
(tonné par L. E. Dubord, ncr., comme agent des
biens des Jésuites dans le district des 'rois-Ii
vieres.

Ue résolution pour l'oetroit des subsides de Sa
Mîjesté, fut rapportée, reçue et réfénée a un comit
général pour la lendemain. Ajournement.

V£rEnt.Di, 17 mrs.
La chambre procédé de la manière erdinniru et

choisit par ballottage, un comité pour l'âleclion
contesté do Stormonit. Les membres de ce comité
sont les suivants: Bell, Taché, Thompson, Boul-
ton, Jobin, [all, Diucltesnay1 tlorrison, lloutillier,
Drummond, McDonald de Kingston.

Les MM. suivants furent tnmmés pihr le c-
mité de l'élection de Cornwall : Dumas:z Eguant,
Mongenais, McConneil, runmond, Sauvagî'au,
Stevenson, Duchesnay, Marquis, Riihrd, Chau-
veau, (e dernier défenseur etc la cause de M. Ca-
meron, le inembre siëgeant.)

M. l'orateur laisse devant la chambre une eau-
tien de latpart des pétitionnaires contre l'élection
de M. Webster peur Waterloo.

I'hon. M. ioulton présentu le massage suivant
do Son Excellence :

Elgin et Kincardine.
Le guverneur-géenéral recommande à l'assem-

blée legislative d'adopter des muy.sn pour autoriser
l'émanation la débonturcs au crédit de la province
à une élendue n'excédant pas £1'25,000 fin du
pouvoir faire face aux oxigences du ereico public,
et des travaux publics, ci poor soutenir le crédit de
la province dans cette branche du service.

Maison du gouvernement .
Montréal, 17 mars 1818.

On lut les pétitions suivantes:-
De R. W. S. AlcKay, demandant une aide pour

une carte géographique de blutréal publiée par
lui.

Du Dr. Arnoldi et autres, demandant que l'école
d médecine do Montréal et la faculté médicalodu

Collége McGili, soient placées sur un pied d'éga-'
ité, et puissent recevoir une aide publique.

Pétitions pour aide à l'Acaiémie de Berthier-
u Collège tIe Chamhly-à l'Hospice de la Mtier-
nité de Montrénl-à l'llipital-Général leMontréeal
PUtiversité de Ie Maternité de MontréIl.
Du conseil municipal du comté de Montréal,

pour le rappel dela loi muuicipale.
Du Rèvd. AM. Marin et autres pour indemnité

es pertes causées durant la réilveion.
De J. J. Church demandant conipensatian pour

a destruction du bois sur sa lere par les travail-
eurs du canal Welland.
De J. Dean et autres, pour un acte d'iecorpora-

on afin de transporter de. marchandises et des
assagers entre Québec et les laca d'en haut.

. Saxxr, 18 mars.
On lit les pétitions suivantes :-
Du Collége Joliette pour aide pécuniaire.
Du Révd. H. Moreau et autres, pour améliora-

on du chemin entre le petit Lachapelle et le pont
e St. Eustache.
Du conseil municipal d'Yamaska demandant

ne aide pour la constrection do pente sur les ri-
ières Yantaska et St. François.
Des cotsoils municipaux de London et de Port-

euf Pour amendniets à la loi municipale.
Du Lord Bishrop' île Montréal, demandant indem-

nité pour ceux des inembres du clergé qui unt ien-
ounirru desl dpelies par leur asisimt- auprés vdes
émigrant malales à la Pointe t. Chae.rle.

De I.. Leged et autres, pour l'achèvement du
pont sur la Rivièrc-Duchîne.

DU Certains colleurs, de Qiéboc, our amende-
ments à la loi qui règie l'inspectirmiu cdu bois.

De Il. Lyman et autres, pour a.néliorer le che-
miedi Grailtu jiîsjq'à Nelîonvil!e.

Des Ité'd. il. Mureau et autres, 1I. S. Sn. GOr-
mn et autres, J. Il. Maloche et autres. pour it-
d"umnité îles pertes cauisés pendat la rbellion.

Les motifs sur lesquels était basée la pétItionî ie
P. Canrrall. cotre l'lectioni de NI. lincks eont été
rosvéi'ons fsaldenrotî pur lu couité choisi expréo
pour juger cette piòt:ion.
L.a cehambre s'assemble aujnurd'hui à 8 heures

elle doit s'occuper des subsides et des électiois
conteestées.
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i. J. C., écr., Ste. Luce, reçu remise ; .

ecr., Ste. Thérèse, dIo ; N. L., ects ,;Eureuiis, do;J. B., écer., DeshamnbauILt. Los Albumns sont e.x-
podIiés ; Rövd Pl. B., ire. Sherbrooke, doe.

A1 l'Isle au Calumet, la 7 du courant Par M., St. Aubin
prétre Missionnaire, Mt. r. X. Itou leau a.demoiselle vie
genie Charbonneau, MI. Norbert Gregoire à _demoisenl
liólonesaninon, et M. Octave Trembl, à demoiselle Mla-

riAD ttin re, le npar Messire Faucher, Louis Aubert
I.Gnr,écr.,caiin de milice, a demoisell1e Lucie

Anige, du même&à lieu.

A Sorel, l 15 du courent, apris luno maladie de quul-
ques jours, ýe Dr. Léon Gauthier, der. a l'ge de 24 au.
et 8 mlois, il lisse pour déplorer sa perte une épouse et
un grand nombre de parents et amie.

Ai st. Grégoire, le 9, l'alge avancé de 68 ans. Mlichel

Itrnaud, antcient et respectabte mesureur et inpeecteur de
b'ois, natif de0 Quèbeci

A lierthier, Il1 du courant, après une maladie de 12
heures Ni. Pierre Fiet, agé de 841 Ans t 4-1mois. hM. Fiset
était pér, dla Mesiire Filet, curé de St. Cuthbert, et avait

réalité pendant un grand noumbre d'années à Monti 6al.

dont il avait été Vlunde' Plus respectables citoyelns,

ES pesnnes q i&e leur paissession des congés
d cmhetqi n'ont encore rien reçu du Gouver-neet ilant ie lesfaire parvenir au Sousigné.Aressexrne de port, coin des rues LAGA UClE-

mr&l-si on

T ,E EetMOTA .

~--

2f as. .J,.r.,Se.L Ue eçoreue N..,

A -LOUElt Ou A -VEN£*DRE.
J NE Fr. e à de conditinus faciles. S'adresr 

A %Ia.am t d Roat, pa st. Bet. in

SOCIÉTÉ D'AGRWCULTJRS
DU CANADA.A VIS.-En ennformité nux Rogles et Régie-

nments de la Société d'Agrietiturra du Bas-Ca-
nada L'ASSEMBLEEGENERALE ANNUELLE
des Membres aura lieu Muant prochain, le 21 du
courant. à e.'Hom DorANA, en cette cilé, à
DIX teures et demie t. m., afin d'élire des direc-
teurs pour l'anuée courante, et pour salaes aiars
ds lasociété.

Par conrde,

Montréal, 16 mars 1848
W. EVANS.

Seat. S. A. B. C.
I.

BOULANGER DEMANDE'.
U N BOULANGER trouverade Il'emptots constaa-m rit à aom-asnoer le 1er Ial prachvin, au Village
de Cèdres.

S'adresser à
WILLI n\i WATERS,

Burauà dl larP.,te, lzig des Cire.

VITRES A VENDRE.

L A COIPtGNE de a 4MANUFACTURE d
à VERI1dCI t l'OST AW.A, o8fr. A venndr:-

2,,3>00BoTE dl VITRES,
D- 71 sur d et de 3) sur 42 de diverses qUalltéa,

VITI&ES de il mible épi1seur.
PLI\TE GL t3 votait d cette musufséture, de

qualit saplrieure et pu ait vere d'Allemagne.
. C cili au r na i pit ile: qu tié ou grasdur, di

.33 4e c.il: ti , listr s:rod eteu et executde
V,.l1tuslie:nntt. I.:s tenaiu drivan être adressée,
au SîîrintVîdilvnt à Vauevte r. K nu vî Bureau de la Com-
pa<ic .i .Mntréal, rue Ste. Thérèse.

*resu d e la nIe,t
M Jatréil, 6 rîtmtra 1818.

JURLEIIUX .! LOQU ER.
D Mla rue SINT-.VINCEN r, No. 15, UNE

.Ir DEUX C-irnb:eu c aee2.alsuuer à bn mar-
vJ. -saîrutr -ut uium dk 1. îteeu.-1 tea.

AUX ETUDIA NTS.
G EUX ds RIt a ltiti enI I einM qui di irri.m

peuaiî:aner ca care nIl:, t nsr rît ran trnt Sr
I:rrs d·v voitire I pair les e idiir à cui Cours
matin et soir.

BANQUE DU PEUPLE,
f ES ACTIONNAIRES dl rette Institution sont no-

titidés quiam Drviemee SE.Mi-ANNur., de
TROIS pur CEN t (3) a été dâvearé ce jour atr le
Capital payé, payable le ut après le ler tARS prochain.

Par Ordre
B.Il1 LEMIOINE,

Caissler.
fAlbrier.

BRASSESIE PIGEON.M A. 10It VY s'étant retiré de cet établissement,
a les uaffires se frcont suas le nra du«" Pitoton,

'S.auvatau & Cie."
NARCISSE PIGEON.
A.k 1. SAUVAUF.AU.

.Montréel. 9 fév. 1848.

AVIS.
BUREAU DE LA COMPAGNIE DU

CHEMIN DE FER
nu

ST.-LAURET rDEL'UTLAYTIQUE
MrrrEAl.,29Janvier 184S.

SESpropriélaires le parts dant le Capital do
llaCompagnieodu Chemin de Fer lu St. Lauit-

reit et de l'Allaitiqîue, sort par ces prsoetes ns
rifiàs et requis le payer nu résnrier. ai BurOu le
la Co niE, No. 18. Putile rte St Jacrntte it
cott viae, les 5ne ut 6ma VERSEMEI4 TS de
DEUX LIVRES, DIX CIlELINS courant, par cha-
que par.

Lu 5.m Versemont, luni avant la ler jour d'A-
VRW , ri la G.n Vuvm.tdl, lu su avant lu larjuur

i.0A persitnos ni rêsident dns le District lo
St. Frniiii, plurrîvîtt faire lturs paiemeents aux
l is de lt llngnse lla Cité, :à Sltrrbrooke uI à
Stansteaid, coves rn leur conviendra la mieux
pfur lia loualité où elles résident.

Par odti

31 jenv.
THOMAS STEERS,

Sec. iu Trénrier.

IMPORTATEUR

ET OBJETS DE FA.N'IISIS.INFORNfMa respctuvssemcn ics patronset te public
en général qu'il iue:ira ce splendide magauin coins

de% rue Notre-'im et Sati-Vin:nt, presque vis-à-vis
e Palais d Justice, JEUDI prochdu n 23 du courant
avec uc collection de marchandises nouvelles at du der-
nier goûtà laqurelle il appilll'attentiaon du Public.

.Montréal, 21 dée. 1847,

Xi. 3, Rue S.-Vincent.
S ES *vusaigéns oint l'honneur de rappeler A leurs

L o mribreus pratiqueil quile : bchargeront comme
pr te raé, don ordi1 qi'î. vidra hien leur csîiler
polir LIVrS, RAVURI..S, CAltrES EOGRA-
tliigURS,G , INisflTRMENS 1DECilURi-

(JE, INSTRUMENa DE MATHEMATIQUES ET
DE rOUIES AUTRES MAR IANDISES PRKAN-
CAISES.

I.u i' niînd coniéis a leurs soins, seront ceécu-
tées ceteciée lar l'un due saunigrds, dont le départ
pur l'Eurp ., sit lix au 1uid Juevier tProchain.

lIa proitent de cette occamisin pour lIviter les ier.onnes
qui leur daiveet de vouloir bien salder leur ec ope sous
le plus court délai possible.

E. R. FAillE xT Cir.
Montréal, 24 d6c. 1817.

GRAMMAIRE FRANCAIS>: ELEMENTAIRE.
SUIVILE d'uie átrirtttdc d'analyss gr.nm.tcle rai-
aon.ée, à l'u .: des Eroln ltChrétliesr, In 12 vo.

rulié, novelîn Sédition, prix l)s. la dauzelu, a rondre
chez

Il dée.
E. R. FABRE, zT Cm.

Rue St. Vincent. Na, 3.

BANQUE D'EPARGNE.
DE LA

CITE ET'DISFRICT DEM.OHTRtÉA&

.'PATRON:
Mongr. Il'Evque Cetkolique de Montrdit.

Bureau des Direcieus:
W'. Workman, Président. Freel Hineks,
A. LaRcque, . Prdaident H. Mrtlbolland.
Jobs S- MIla. L. H. Hlito,
J DeWltt, John Tuy
.tsuph Bourret, Damnse Msao, •

P .Beaubien, Jousapb Grenlar,
L. T. Drumaod3 Nelsoo Davis.
H. Judah.

A VIS est par lai prantes donné qui cetelfstitsutlo
r.paera CINQ PAR CENT sur tous lua Dépota.

Les Divar soit rerus tous t 3ou ade dixàtrl
heures it de I a hit ierns dae la soirées des iamedi
etIandis(les fats exceptées). Las applicationspournautreg
affaires rquerrat l'attention du Bureau doivent itre <o-.
vayées le. Jeudis ou Vendredis, v6 que le Bureaudei
DIrecteurs as réunît rég.ulirement tous les samedit
C.pndant, si les circonstances l'exigealant, pa pourrait
s'occuper dus demandes ou appliationsqui seraenttfaltes,
aucun autrejour dans la semaine. Le Président et le vies
Prsidentdtat toua les .ours présents au Buratsa dl
Banque

01HN COLLINS,
Secrétaire et Tréseaci.

Bureau de la Banque d'tparges
-le la Cité et du Distriet, u. St.
François-Xavler.

Msatréal, 23 târrler, 1848.

BANQUE D'EPARGNE.
De LA CITLT ErDisTRICT DE MoYTERzAL.

EXTRAIT.
ONTANT dù aux Dépositaires le

.. 31juillet 1847......... . £11117 0
30 Novembra.

Nsontani dépoi diepuis le 31
jutilet àcettedate ...... £4785D 7 1
do retiré da.......34214 3 8

.Agmentation :blpuisle 31 juillet.-.......£1336 3 5

-Itlaine dus cux DSp'ultaires ce jour ... £8303 12 2
Par ordre du Bureau,

JOHN COLLINI,
cauoter.

8 taité' la Banque d''pargni
d la Cité e du Dstrit.

30 Novambr 1447.

ROMUALD TRUDEAU,
JIPOTIZ CJîlRE.

oVe. I I1, Rue St. Paul, Montréal,

L 'ON tr.mrers. coastament chia luin-signé, cutre
son usrti.nrnttto.npîet di remettes et patrumaries

decuriosité isaarzes, et îde tus lem objets dl'dlise an
or et en argurt, les médicament précieux qui suivent j

Pilute. vwétalea de Morlon, de Cooper, de Brandrethl
da Iaf lfatt k. k.,-Elisir Pulmonaire,--Baue de Ré-
glisse,- Bau-me de cerisier sauvage de Wistar. Selaept-
reille de Tivsheni,--ermfuge de Winer,- Baums de
Miel k. k.--21 fer.

A LOUER.
T4 T POSSESSION.au 1ER MAL

Une partie dela MAISON, No. 105 sur la
reu Notre Da-ne, formarît un beau:AfAGABIN
et ui excellent îegemenrt.

Ur, CLOS à 131 Sur la rae B,.urentiure, d'un Ar -
pent de fint sur trois quart d'arpenta de probndeur,
avec gr an e et petite porte sur ladite rie Bonarenture.

Piur les conditions 'adreuser £ Madame Va. Ianson,
No. 18. rue St. Antoine-17t fév.

ON DEMANDEA U N,. 19, Rue St. Antoine. UNE FILLE rora
ScavIa. Une Canadianns sera préférd.-15 fil.

.PP.1RTE.MEXTS DEMANjDES.U N iMnieunr Ingladdrant apprendre la français
eou irait uer unsa oudeux chambres dans une fa.

mili Canaillanne, avec su sars la peeston. 8'adresser
aa Bareau de la RtEVUE CAnADiENe.

12 février, 1818. c o

AVIS.
ES affirer ci-devant can.luites parJOlHN YOUNG
& BENJAMIN HOLMES susIes rniatut roi-

son Ile SrersE.4, YoUNG & Cr., stronteotilnu6es à
l'avelr peu lesSonrgîét aous la no.n de

JHOLMES, YOUNG k KNAPP.
JOHN YOUNG,
BEN.JAMIN HOLMES.

JOSEPH KNAPP. •

Mien t, 1f6v. 1845.

Ril P.!RES ET .MIS D'ACCORD, ETC.
E Sossign uyant pris des arrangements ave

L dos ouvriors do prenière aluse des ateliers
célèblre de Collard et Collard et Town et Packer
Liu Lnires, est maintenant prêt ? se charger de
Ioulessnpèces de réparations aux Piano-Parte,
he rpe à pédalus, Guitaros, Violons etc.

l..EGAR,
No. 6, Rue Si. Gaorgo derrière la rue Craig.

Morntrfeal, 18 janv.

BANQUE DU PEUPLE. .

AVIS.
E3 Actionnairei de celte institltion sont no-

ieés par les présentes, qti. vAsuenblée
Gutrurale Annuelle, atra lieu, à leur Bureau,
Gra s ruie St. Jacques, LUNDI, la 6 me joui-
de Alare prochain, à 3 leuru P. M, au confor-
nité à la clause XVII, de l'Acte d'incorpora
tion.

Par ordre
B. H. LE MOINE,

jCaiaier.
Montréal, 4 fév.

. LOUER,U N JOLI COTTAGE, grande rie dù 'Fu-
bourg Si. Joseph, prre de cItez Messrs.

Dov &. Co., très-convenable potur niâ !piffic
fianille avc glaciale un bon puit,jardin, remise
et écurie.u

- S'adresser à
LOUlI DELAGRAV

Rue CrI g
Ou à GEO. WvECKS, N. P.



La Revue Oanadienne

J VENDRZ A CEBUREAU

LE DEUXIEME VOLUME DE

Littéraire et Musical de la Revme,
COMPRENANT LES 12 LIVRAISONS DE 1847.

CEux qui désirent se procurer ce volume feront
bien de ne pas tarder. Le nombre d'exem-
plasres que nous avons à vendre, étant malheu-
reusement très limité.-PRIx : 20s.-Elégam-
ment relié, 24.-Ecrire Franco.

CORPORATION DE .MONXTREdL.

BUREAU DU TREsoRIE DE LA CITE>
Hôtel-de-Ville, 16 aout 1847.

VIS publie est pr le présent donné à tous ceux qui
doivent à la ité de Montréal, pour Cotisation,

Corvée, Taxe sur leurs chevaux, ou autrement, de venir
payer sans délai.

Avis publie est de plus donné que les livres des coti-
beurs pour les Quartiers Ste. Anne et St. Antoine, pour
l'aunée courante, sont préparés et sont filés dans le Bu-
reau du Trésorier de la Cité, et sont prêts à être examinés
par le public afin que ceux qui se croiront lezés par les
cotisations ou par les sommes chargées sur leurs proprié-
tés, meubles ou immeubles, puissent faire application au
Conseit de Ville pour telle diminution que les circonstance
de leur application peuvent justifier ; pourv que telle ap-plication soit faite d'ici à trois semaines de cette date.
Un Comité du Conseil sera nommé pour faire droit sur
les applications, lesquelles doivent être adressés par écrit
et laissées au Bureau du Trésorier de la Cité accompa-
gnées de Baux ou autres pièces justificatives.

ED. DEMERS,
19 s»ut. Trésorier de la Cité.

ECOLE.
[DE

ES lectures à çette école, incorporée, commencerOn
le 1er NOVEMBRE prochain, et finiront le DERt

NIER D'AVRIL. Les lecture-, à l'avenir seront donnée-
qu'en français, comme suit:

L' ...mi ................ DR. BIBArU'.
Les Accouchements..............." ARNOLDi.
La Pratique de la Médecine ..... " BADGLEY.
La Chirurgie.................." MONIO.
La matière méd. et la thérapeutique " J.E.CoDE6RRE
La Chimie .................. " SUTHERLAND
L'Institut de médecin ou physiologie " PELTIER.
La médecinelégale.............. " BOYER.
La Chimique Médicale.......... « B&DGLEY.
La Clinique Chirurgicalc...... .. " ARNOLDI.
N. B. Les élèves qui auront complété leurs cour

cette école pourront avoir le dégré de l'Université du
Collée McGill d'après un arrangement fait entre ces
deux institutions, et en prenant un " Annus Medicus," à
ce collége.

2 sept. 1847.
WILLIAM SUTHERLAND,

M. D.

la sollicitation de quelques citoyens, M. THOMAS
HAMEL, artiste de Québec, s'est décidé à publier

une lithographie du Portrait ci-dessus, ai toutefois le

public parait disposé à l'encourager. En conséquence,
le soussigné prendra les noms des personnes qui vou-
draient y souscrire. Des listes seront déposées chez
MM. les Libraires deette ville. Souscription: 5s.

Montréal, 4 nov. 1847. Agent.

AVIS.
T OUTES Personnes qui ont des reclamations contre

la succession de feu JOHN EASTON MILLS,
Ecuyer, en son vivant Banquier de Montréal, sont priées
de.les présenter pour être réglées, et celles qui doivent
à la dite succession de payer sans délai le montant de
leurs comptes, au bureau ocoupé ci-devant par le défunt

rue St. François-Xavier. WILLIAM LYMAN,

Procureur de Mme Hannali Lyman Mila
Montréal, 26 nov.

E Soussigné, propriétaire du Fief Beaulac, dans la
A.4 Seigneurie de Chambly Est, et autres propriétaires
de la moitié Sud de la Seigneurie de Chambly Ouest,
s'adresseront à la Législature à sa prochaine Session
pour demander un Acte, afin de les autoriser à construire
une ECLUSL (Dam) à travers la Rivière Richelieu, à la
place ou près de la place appelée "la chute" au dessus
dus village du Canton de Chambly, ayant une Glissoire
(Slide) ou ua espace ouvert de la largeur au moins de
80 pieds, et de laisauteur qu'il sera déterminée.

JOHN YULE, jnr.

CORPORATION DE MONTREAL.

OUTES personnes endettées envers la Cité deT Mntréal, pour Cotisation, Corvée, Taxe ou autre-
ment, sont notifiés de PAYER IMMEDIATEMENT
entre les mains du Trésorier, à défaut de quoi ELLES
SERONT POURSUIVIES pour le recouvremesnt du
montant de leurs dettes, sans distinction.

En. DEMERS,
Trésorier de la Cité.

Bure u du Trésorier de la Cité,
15 septembre, 1847.Ç

VERNIS SUPERIEUR.
POUR TUYA'IUX DE POELES.

A vendre par
M.PARKER & Crc.

Pharmaciens, 109, rue Notre-Dame
Vis-à-vis la rue St. Jean-Baptiste.,

29 oct.

M MOMMANDES
POUR LA

LES soussignés expédieront le 21 de ce mais et tous
Niles quiNzE jouas durant l'hiver des COMMAN-

DES pou Livres, GravuresCartes gréographiques, Glo-
bes, Musique, Instrumens de chirurgie, Instrumens de
mathématique et autres marchandises de manufacture
francaise. Les personnes, désireuses de leur confier
quelques ordres sont priées de les transmettre le plutôt

Possible.
E. R. FABRE et CIE.

Rue St. Vincent No. 3.
l7idèe. 1847.

MARCHAND-TAILLEUR.
E Soussigné,reconnaissant de l'encouragement qu'il
a reçu de ses nombreuses pratiques, prend la liberté

de les informer, a inue le publie en général qu'ayant
reçu soitasortimentéautomne et d'hiver, il est prêt à

exécuter toutes commandes qu'on voudra bien lui confier.
L prla e tdésirant fournir leur drap seront servis

avec la même attentio tl im uceltCHA1tLES GARiE.&U.

.idiRES NOUVEAUX.
L E soussigné vient de recevoir de Bruxelles, les ou

vrages suivants :
ouvre de Victor Hugo, 8 vols.
L'Amant de la Lune, par C, Paul de Kock, 12 velu.
De l'Allemagne, par Mme de Stiél, 3 vols.
Une Fille du Regent, par A. Dumas, 3 vols.
Les Quarante-Cinq, par do 4 vols.
Louis XIV et son siècle, par do 5 vals.
Mémoires d'un Médecin, pardo 6 vols.
De Paris à Cadix, par do 2 vols.
Le Bâtard de Mauléan, par do 4 vols.
L'Alchimiste, Drame, par do I vols.
Christine, Drame, par do 1 vols.
Les Deux Dianes, par do 9 vols.
Vingt ans après, suite des Trois
- mousquetaires do 4 vols,
Impressions de voyage par do 4 vols
Tséâtre d'Education par Mus de

Genlis 4 vols
Valentine par Geo. Sand 2 vols
Siuon par do 1 vol
Les aventures de Saturin Fichet ou

la conspiration de la Rouairi
parFrédéric Soulié

Histoire populaire anecdotique et pit-
toresque de Napoléon et de la
grande armée par Emile Marco
de Saint-Hilaire.

Les bals masqués par Mme la com-
tesse Dash i vols

Mademoiselle de La Tour du pin par
do do vols

Voyage en Orient par A. de Lamartine,
(Membre de l'Académie Française)

Rose et Blanche
Pauline par Geo. Sand
Jacques par do
Peccenine par do
Un Roman en voyage par X. B. Saintine
Antoine par do do
Le lis dans la vallée par IH. de Balzac
Histoire d'Olivier Duhamel parFrédéric Soihubé
Le médecin de campague par M. de Balzac
Histoire de la Grandeur et de la Décadence de Cécar

Birotteau par M. de Balzac.
La Tache de Sang'par le vicomte d'Arlinciurt
Le Procureur du i par Jules A. David
La Cousinse Bette par H-. de Balzac.

JOHN McCOY,
9, Grande rue St. Jacques.

Montréal, 27 janv.

LIVRES NOUVEAUX.
E Soussigné vient de recevoir de Paris les on

vrages suivantss, dont plusieurs bont classé
ques.
Romans de Voltaire 1 vol
Contes, Satires, Epitres, Posies diverses, Odes,

Stances, Poésies mêlées, Traductions, et Imi-
tations, par Voltaire 1 vol

Théâtre de Voltaire, 1 vol
La Henriade, poëme en dix chants par Voltaire,

volume
Siècle de Louis XIV par Voltaire
Oraisons funèbres de Bossuet
Discours sur l'Histoire Universelle par Bossuet

Théâtre de J. Racine
Corinne, ou l'Italie, par Madame le Staél
De l'Allemiagne par do do
Esprit des Lois par Montesquieu
Grandeur et Décadence des Romains par Montes-

quieu
Ruvres de Molhère

" de Boileau
Sermons et morceaux choisis de Massillion, pré-

cédés de son Eloge
Lettres de Madame de Sévigné
Gil Blas par Lesage
Ruvres de J. Racine

do Rabelais, 9 vols
Le Plutarque Franç 4 vois

XIV, X XVI Siècles.
JOHN McCOY,

9, Grande rue St;-Jacques.
Montréal, 27 janv.

L ES ouvrages français suivants viennent d'être reçus
et sont à vendre par le soussigné Grande Rue St.

Jacques.
Arthur. par Eugène Sue. 4 vols. 8s.
Deux Histoires 1772-1840. 1.-Aventures D'Her-

cule Hardi. 2.-Le Colonel De Surville par E.
Sue, 2 vols. 4s.

La Vigie de Koat-Ven Roman Maritime, par E. Sue
3 vols. 6s.

Deheytor Arabian Godolphin, Kardiki par do 1 vol. 2s.
Plik et Plok par do. 2s.
Le Morne-au-Diable, par do. 2 vols. 4s.
Thérèse Dunoyerpar do. 2 vols. 4s.
Les Mystères deo aris, par do. 10 vols. 2ss.
Latréatumouit, par do. 2 vols. 4s.
Jean Cavalier ou Les Fanatiques des Cevennes, par E.

Sue, 4 vols. 8s
La Coucaratcha, par do. 2 vols 4s.
Périodes de la Littérature et des arts, par H. C. Guilhe
Leçonsde Philosophie Intellectuelle et Morale, par do
Paul et Virginie, par J. il. B.rnardin de St.-Pierre 3.

JOIN M'COY.s.

17 déec.

.dîzguaires, Albums, Souvenirs, Diaries

ET OUVRAGES ANGLAIS

POUR 1848,
]L E soussigné vient de recevoir son assortiment de

SOUVENIRS, ANNUAIRES, ALBUMS et autres
ouvrages anglais pour 1848, parmi lesquels sont les sui-

Heath's Keepsake for 1848-Edited hy the Countess of
Bleasington, with beautifully finiiahed Engravings.

Book o Beauty; or Regal Gallery for 1848-with beau-
tiftilly flnished Engravings, from draivîuîgs by thse

firt artiste-Edited by the Countess of Blessington.
Fýisher's Drawing Rýoom Scrap-Book for 1848, with nu-

merous engravings--Edited bj the lon. Mrs. Nor-
ton.

GoldennAnnual for 1848
Marshall's Gentlemen's Pocket Book for 1848.
Wreath, or Ladies Complete Pocket Book, for 1848.
Poole's Gentlemen's Pocket Book
Gontlemen's Pouket Diary
La Belle Assemblée, or Ladies' Diary
Illuminated Pocket Book
Pictorial Pocket Book for 1848.
Fulcher'sLadies Memoranduun Book and Poetieal Mis-

cellany, for 1848 k
Peacocks Historial Almanack, for 1848.

Ainsi qu'un gî and nombre d'autres ouvrages convena-
ble pour des Cadeaux de Noet et du jour de l'an.

JOHN McCOY,
No. 9 Grande Rue St. Jacques.

24 déc. •

ALINXC NÂUTIOUE
POUR 1848 ET 8 49.

Cet ouvrage vient d'être reçu et est a vendre
par le Soussigné.

2-1 déc.
JOHN McCOY.

LIGNE DE DILIGENCE

ENTRE LE

Montreal.
EX PASSAXP PAR L'ASSOMPTION

E Soussigné informe le publis qu'il vient d'établir
une Ligne de Diligences entre le VILLAGE d'IN-

DUSTRIE et MONTREAL, en passant par le Village
de l'ASSOMPTION.

Les voitures seront comfortables, les chevaux excel-
lents, et il espère que de toutes manieres les voyageurs
seront satisfaits.

Les diligences partiront de MONTREAL tous les
MARDIS et VENDREDIS a 3 heures, P. M. du VIL-
LAGE d'INDUSTRIE tous les LUNDIS et JEUDIS
à 7 heures, A. NI. Pour autres informations s'adresser à
l'HOTEL QUEBEC, à M. BREAULT, à l'ASSOMP-
TION chez Mîde MERCIER et au propriétaire au vil-
lage d'Insdustric.

JOSEPH DESCHAMPS.
Village, d'Industi ie, 21 janv. lm

A LOUER.
U N VERGER co:iplanté d'arbres fruitiers, pom-

miers, poiriers, ainsi qu'un JARDIN avec une pe.
tite M ISON pour le Jardinier, situé sur le Côteau St
Louis, faubourg St. Antoine, voisin de Jos. Donegani,
écr. possession donnée immédiatement.

S'adresser à
L. DE LAGRAVE,

Rue Craig,
ou à C. A. BRAULT, N. P.

No. 3, faubourg St.

MOULANGES FRANCAISES.
E Soussigné ayant été nommé agent par une mai-
son du Hâvre pour la vente de MEULES de Mou-

lins conifectionnées en France et faites au goût du pays,
prévient les Messieurs qui déseent en avoir qu'ils peu-
vent s'adresser à lui. Chaques meules sont composées
que de 5 à6 morceaux et de la grandeur de 41 pieds
anglais elles peuvent venir aussi de toutes autres dimen-
sions. Pour renseignement s'adresser chez messrs. E.
& V. HUDON, Rue St. Paul.

LOUIS DE LAGRAVE.
21 janv.

COMPAGNIE DU

CHE MIX DE FER
DE MONTREAL A LACHINE.

T R fNSPORTERîA jusqu'à nouvel avis, les PAS-
SA GERS (excepté le Dimanche) entre

MONTREAL ET LACHINE,
A commencer de JEUDI le 25 Novembre, comme

suit:-
De Montréal De Lachine,

81 heures, A. M. 91 heures, A. M.
it', heures, A.M. 121 heures, P. M.
3¼ heures, P. M. 4 heures, P. M.

P R IX:

PREMIERE CLASSE.

A Lachune, ls. 10Id avec bagage jusqu'à
do revenir le 60lbs.
même jour, 2s. 6d.)

DEUXIEME CLASSE.

A Lachine, ls. 3d. Do.
do et revenir le
même jour, ls. 10!1 d Do.

TROISIEME CLASSE.
avec bagage jusqu'à

A Lachine, 7åd 30 lbs.
Enfans audessous de 12 ans, moitié prix,
Les passagers partant de Montréal à 81 arrive-

ront pour les Bateaux de Beauharnais et de l'Ot-
tawa, et ceux qui pirtiront de Montréal à 1 arri
veront pour les Bateaux du Haut-Canada.

Montréal, 26 nov. 1847.

DXLIXGINCE
ENTRE

MOXTREAL ET QUEBEC.

TRAJET EN DEUX JOURS.

P Epublic eest respectueusement informé que les sous-

L4sigaés ont établi wie LIGNE DE DILIGENCE
qui laissera MONTREAL et QuEBEc TOUS LES JOURS
(excepté les Dimanches.)

Elle partira de l'i.ote) LEBLANC, à Montréal, Place

de la Douane.
Le plus grand soin a été donné au choix de conduc-

teurs soigneux et polis, et les Diligences sont très con-
fortabîles. Les passagers qui les honîoreront de leur pa-
trotage, seront traités avec le plus grand soin.

La Diligence s'arrêtera aux Trois-Rivières, à l'Hotel
LNÂRDgetà l'otel de M. Osxaow.
Le bureau de la Diligence seraotenu à PRotel Lg-

BLANC, Place de la Douale, Montréal, où il y aura des
extras à toute heure. Tout bagage extra doit être laissé
au bureau de la Diligence, le soir, où on y portera la
plus grande attention.

W. ROBI 5 0NSO, Propriétaires,
T. & T. LECOMTE, Montreal.

. HOUGH, Propriétaire,

Agent à Montréal,
G. LEBLANC.

Agent aux Trois-Rivières,
O. GOUIN.

3 déc.

M.dG/ISIJA DE MODES.
ETABLISS EM ENT PARISIEN.

ADAM E ROLIEU a l'honneur d'nfruiner les Da-
IV.mes de Montrés.l, qu'ellu vient l'ouvrir sou éta-

blissement de modes

AU NO. 157 RUE NOTRE-DAME.

On trouvera chez elle, un grand assortiment d'OBJETS
DE MODES, FLEURS FRANÇAISES, CHA-
PEAUX, BONNE TS, ORNEMEV POUtCHE-
VEUX 4. 4c., d'après les dernières modes 4e Londres
et de Paris, Habillements et ouvrages faite sur com.
mande.
110V. 184î,.Il

SOCI'É D'HIORTICTiLTURE.
DE MONTRAL.

VIS est donné à tous les membres qui ont obtenu
1IL des prix aux différentes exhibitions qui ont eu lieu
pendant l'été, que le miontant du prix auquel ils ont droit
leur sera payé sa s'adressant à JouHN FRdTHItrGtiAM.

Ceux des membres de la Société qui n'ont pas encor
payé leur souscription annuelle, sont priés de le faire sans

élai, et tous ceux qui ont des comptes contre la société
sont priés del préenter S. JONES LYMAN,

Secrétaire cor.
30 nov.

A VENDRE
N emplacement avantageusement situé, Rue Ste.
Elisabeth, pour bâtir deux maisons.

-A ssI.-
Une maison à louer dans la même rue, pour les con-

ditions s'adresser à Mr.

17 août, 1847.

CH RLES GuARE AU.
7ailleur, Rue Si. Gabriel, No. 17

M A G A S IN
DE

m archandises Sc ches.M ROBERT FORESTER a l'honneur de prévenir
e ses amis et le public en général, qu'il vient d'ou-

vrir un MAGASIN sur la rue Notre Dame No. 108,
coin de la rue St. Jean-Baptiste, là où il offre à vendre
un assortiment de Marchandises Sèches qui seront vendus
à des prix très réduits parmi lesquels se trouvent les
articles suivans:

Drap superfin de toutes couleurs
Drap Castor, Drap pilot, Plaid de toute sorte
Cobourg, Orléans, Mérino, Alpacat, Etoffe

Casimire, Couverte, Mousseline de laine, Cashmire,
Flanelle, Indienne Gumghane, Toile fine, Velours de
soie, Rubans de toute sorte, Bas de toute grandeur, Collet

our Dame et Monsieur, Satin, coton de toute sorte et
un assortiment général de châles &c. &c.

Montréal. 2 nov. 1847.

AVIS PUBLIC.
L Soussigné, Exécuteur Testamentaire de feue

Dame Marguerite Rousseau, en son vIvant de
Montréal, veuve de feu J. Bte. DeLorimier, écr., re-
quiert par les présentes tous ceux qui peuvent devoir a
la Succession de la dite Dame DeLorimier, de lui payer
sans delai le montant de leurs dettes respectives, et ceux
qui ont des réclamations contre la dite Succession, sont
priés de les lui présenter immédiatement.

P. Jos. LACROIX.
Montréal, 14 dés. 1847.

aines de B3erlin.
Halle des Odd-Pellows, Grande Rue St.

Jacques.

ADAMe WALTON a l'honneur d'offrir ses re-
merciments sincères au public, our l'encourage-

ment libéral qu'elle en a reçu depuis qu elle a ouvert son
établissement,de LAINES DE BERLIN, et elle an-
nonce qu'elle vient d'ouvrir son importation par les der-
niers vaisseaux. On le trouvera le plus splendide qu'il y
ait jamais eu dans la Province, contenant des paquets
de toutes couleurs et de toutes les nuances et en même
temps d'une qualité suprême. SON FONDS est en vue
à partir d'aujourd'hui.

23 nov. 1847.

Ê1CEMMENT reçuset à vendre par les soussignér
les articles suivants, à 10 POUR C EN P meilleu

marché que partout ailleurs :-
100 milles Cigares, Principis "Justo Sant"
150 do do Havane de meilleur choix
900 botes Cigares ordinaires, 100 par boite

75 do Tabac Cavendish 16
200 do Honey Dew 5

50 do do do de livre
15 Hay headi tabac en feuille Virginie
50 boites de Pipes

-AVEC-
Une grande variété de Tabatières, Boites >à'tabac,

Pipes de goût, Tabac frisé en papier et autre propre pour
un magasin de détails.-

Un grand nombre d'articles trop long à détailler.
L. LYONS & Cix.

29 oct.

AVtse
E MONSIEUR qui dans la matinée du 30 novem-
b bre dernier, eut occasion d'entrer dans le Bureau du

Trésorier de la Cité et qai là et alors èchangea ses
.« VIEUX" GANTS DE PELLETERIE pour une
paire NEUVE appartenant au Trésorier, obligerait in-
finiment ce dernier en revenant une seconde fois faire un
nouvel échange.

Hôtel de ville,
Montréal, 7 déc. 1847.

Oorpration de Montreal.
A CEUX QUIDOIVENT ALA CITE POUR CO-

TISATIONS, TAXES, ETC.
OMME un grand nombre d'individus sont sous
l'impression erronnée que des collecteurs doivent

passer cez eux pour collecter ce qu'ils peuvent devoir
pour Cotisations Taxes, &.c. AVIS est par le présenst

donné à ceuxui doivent qu'ils aient à se rendre au Bu-
reau du Trésorier de la Cité, POUR PAYER IMM E-
DIATEMENT le montant de ce qu'ils doivent respecti-
vement de la manière requise par la loi ; Et à défaut
par eux de se conformer à cet avertissement, ils sont aver-
tis que des ordres stricts ont été donnés au Soussigné
par e Conseil de poursuivre indistinctement tous ceux
qui doivent. -

E. DEM ERS
Trésorier de la Cité.

Bureau du Trésorier
de la Cité, 17 déc. 1847.

EPICERIES, VINS, THE, &c.
Nouvel Etablissement No. 31, Grande rue St. Jacques

d côté de 'Eglise Wesleyenne.
ES Soussignés ont l'honneur d'annoncer aux habitans

L de Montréal et des environs qu'ils ont ouvert à
l'endroit indigué leur ETABLISSEMENT D'EPICE-
RIES et qu'ils ont en main un fond choisi avec soin de

provisions et articles frais tels que TuErs, CAFlis, SU-
Çars, EICEs, SAucEs, MARINADEs, NOUvAUx

FBUITS, etc. t.
AUSSI

Un assortmat choisi de VINS et LIQUEURS, POR-
TER de Londres et de Dublin, ALES 4dE4WabOurg et
de Montréal, etc.

Les effets ci-dessus ayant été récemment achetés et à

de bas prix pour argent comptant, ilsasout garantis couit.q

trais et nouveaux et seront vendus pour un petit pFOfit.
Cafés rôtis et moulus chaque jour.
Arrivés aujourd'hui du RAISIN FRAIS, PRUNES,

PRUNEAUX en barils et en caies etc. etc.A
213 nov. 1AOFARLANE la ALLAN.

EDITIONS CANADIENNlX
DES

LIVRES D'ECOLES NATIONALES.
L ES Soussignés en publiant les cinquièmes éditions

des Livres d'Ecoles Nationales, ont l'honneur d-
frir leurs remerciments pour le patronage libéral que
toutes les classes de la société ont bien voulu accorder i
leurs publications. La rapidité avec laquelle les quatre
éditions précédentes ont disparu, prouve de la manièt la
plus satisfaisante et la plus évidente que les Editeursi
n'ont pas mal calculé quand ils se sont reposés avec la

lus grande confiance sur la valeur intrinsèque de oulivres pour gagner le patronage et la faveur des habitons

de l'Amérique Anglaise du Nord. Le feu estimable
Gouverneur-Général donna l'influence de son autorité e
de son nom à la publication des séries de Livres d'Ecolu
Nationales et elle a depuis été approuvée par les EvêquU
de l'Eglise Catholique Romaine, par plusieurs membres
influents de l'Eglise d'Angleterre, par le Synode de l'S-
glise Presbytérienne du Canada, en liaison avec l'Eglid
d'Ecosse, par les ministres liés avec le Free Church,ie
Eglises Méthodistes, Baptistes, Congrégationnelles et
autres, par le Bureau de l'Education pour le Canads-
Ouest, par les Conseils Municipaux de plusieuss DistrictW
par un grand nombre d'Instituteurs, par les Surintendant
en-chef de l'Education pour le Canada Est et Ouest et
autant que les soussignés ont pu savoir par les Surintes"
dants de tous les Districts et Townships, dans les dei%
sections de la Province ; et ces ouvrages ont été procls-
mé de la manière la plus emphatique, par La Revue d'E'
dinbourg, être les meilleurs livres du genre publiés e*
langue anglaise,

La série consiste dans les ouv arges suivants, qui sont
tous imprimés sur bon papier fort, avec de beaux carac'
tères et reliés fortement en coton.
Général Lesson, on a large shset, to be hung up in

Schools. 2d.

A B C, and Figures, on Large Sheet, ta be hung up i0
Schools. 2d.

The First Book of Lessons. 2d.
The Second Book of Lesson. 71d.
Sequel to the Second Book of Lessons, now first intffOâ

duced into the Canadian series of reprints. 9d.
The third Book of Lessons. ls. 6d.
The Fourth Book of Lessons. ls.10d.
Lessoîs on the Truth of Christianity, being an Appendite, the Fourth Book. la.

Fhe First Book of Arithmetic. 10d.
Key to ditto. 10d.
Elements of Geometry. 10d.
An English Grammar. 9d.
Key to ditto 4d.
A Treatise on Book-keeping. is. 2d.
Key to ditto. 1s. 2d.
A Treatise on Mensuration. la. 8d.
Appendix to the Mensuration, for the use of Teache

1a. 3d.
An Introduction to Geography, Ancient, Modern,

Sacred, with an Outline of Ancient History, by Pr
fessor Sullivan, sixth edition, with numerous Mags aid
Illustrations nos first introduced. 1s. 3d.

Large Outlined Maps for School Rooms, America, E'
rope, Asia, Africa, Eastern and Western HemisphrOi,
Canaan and Palestine. Price 7. 6d each.

-A°LSO-
A Map of Canada and the Lower Provinces, mounWu

10s.
Ces livres forment uu système complet d'EducatiOD

et eeux qui y ont puisé leurs connaissances, peuvent être
cousidérés comme parfaitement qualifiés pour entrer dan'
les travaux de la vie active; ceux-là ont acquis un fOd
de science élémentaire, qui suffira amplement pour
oermettre de suivre avec facilité et profit l'étude imVpor
tantes des sciences humaines.

Les éditions présentes ont été révisées avec soin et
erreurs typographiques qui existaient dans les éditionspré
cédentes ont été corrigées. (On fera une réductiOa ,
prix tr.. libérale an commnerce, aux marchands dO
campagne et aux Instituteurs.LIVRES D'ECOLES UTILES.

The Canadian Primer.
Masons's Primer.

First and Second Reading Books.
Mavors's Spelling Book.
Webster's Spelling Book.
The English Reader, by Murray.
An Abridgement of English Grammar, by Murray.
Murray's Large Grammar.

The high prica at wriieh former editions were soldP
alone prevented this standard English School Book frouS
coming into general use. The publisher having proca
Stereotype plates, are enabled to offer it, strongly ha
bound, at Is 8d, a price which, consideriig the style 
which it is produced and the fact of its extending is
nearly 350 pages, il will be alloved is remaskabil
cheap,
Welkinghame's System of Arithmetie, new editioeIs. 6d.

The best test of the popularity of this School BoOk,
to be found in the extensive sale which it has met W'*
for many years past. It is uow retailed at la 6d, sub
stantially bound, or ls 3d half-bound.Thse Shorter Catechisms. lid.
Thse Shorter Catechisms, with proofs. 2 I-2d.
A Catechsism of Universal History from thse earliestfS

to the year 1841, specially designed for the us e
Sebools in British America. 7 1-2d.

A Catechism of thse History of England, 7 1-2d.
The History of England, troîn thse earliest period to

succession of Her present Majesty, Victoria, 7I
History of Canada, for the use of Schoals sud Famih
by J. Roy--1847.-price 2s. 6d.
An abridgment of English Grammar, by Lindley Murril•

7 1-2.

Dictionarc of teo Engih Language, Johnston's I
Walker's pronunciations. It contains also a vcb
lary of Greek, Latin, and Scripture proper names
list of Americanisms, Gallicismns, anîd other words

bu avoi ed r i n p akin o r eer sti g i d nat ,

Aa.noUR aND RAMsAY's CANADIAN SCHoz. A'ri"
containing the following Maps, finely coloured

The WVestern Hemisphere ; jNorth Amnerica;i S"
Euoe EAsi n Aemia heei British Possessions

The United States; | America.
The whole substantially bound in linen price 9

45. 6d.
The Atlas may be used along with the Ca;n of Gi'

graphy, or with Ewing's Goldimth's vrt's or a-:
other good Text Book.

The Canadian Sehool Geogriiphy, by Taomas EwiteS)

author of Principles of Elocution, RhetoricalEEe
ses, the English Learner, a system of Geography &ad

Astronomy, aud a New General Atlas. ls. iii e
7 1-2d. sm stiff cover.

ARMOUR k RAMISA

PORTRAITS AU

M. DESNOYERS a l'honneur d'informer lp

eblic de Montréal qu'il aouvertses CIUMB"7
DE DAGUERREOTYPE au No.' .130, Rue
Dame, o4dil se propse d'exercer son art.

pededsprtraits d'enfants à tout îïe. il se. e

portera aussi à la résidence de ceux qui le désrete
Ceux qui voudraient conserver les traits d'un paV
amni décédé Peuvent le faire un s'adresuu.nt à M

plus tôt poasible après la nort.
N. B.-M. D. enseigne rrt du Daguerréer,è

4ouze eçons et un appalUl à, vendre. Ses pris s
réduits."?.strée par I& r w e cohère.

23 nov.

Par ordre,


